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lifürei de Rome. J visiter notre Père captif. 8i la
— „ . : ^ run ce avait voulu être là, elle

Rome, 5 mai. j aérait encore la France, et Pie IX 
La conduite des journaux est hi-l trouverait un appui fidèle pour 

deuse. Aujourd’hui meme, fôte do ! renverser le grand ennemi du 
saint Pie V, par conséquent fôte de Christ dans lus temps modernes, la 
Pie IX, des hommes tic Unites les Révolution, comme son glorieux 
classes, depuis les cardinaux jusqu’à ! patron a trouve un vaillant cœur 
.des cillants du peuple, voient le j et une vaillante épée pour vaincre 
Pape, et pendant que le Pape parle ; le grand ennemi des temps anciens, 
avec son énergie habituelle, ces j le mahométisme. . ,
journaux répètent pour la millième j Nous n’avons qu’un but, qu’une

ambition dans nos pèlerinages : 
rendre à notre patrie sa mission ; 
à l'Eglise, sa Fille aînée ; au Pape, 
son défenseur.

N#us irons de sanctuaire en sanc­
tuaire supplier le Cœur sacré de 
Jésus, prier sa mère la Vierge Im­
maculée d'accorder cette grace à 
tous les cœurs chrétiens ; tous vous 
aiment, très Saint-Père ; si vous 
êtes le plus éprouvé des pères, vous 
êtes aussi le plus aimé ; tous s’u-

ïois qu'il est in extremis.
Pour arriver à la bibliothèque 

privée où le Saint-Père a daigné 
recevoir les pèlerins français, il a 
fallu traverser toutes les salles de 
l'appartement pontifical, où se pres­
sait la foule des visiteurs. Les pè­
lerins ont été accueillis lçspremiers, 
vers onze heures. Le Pape' était 
assis : son visage portait bien la 
trace de quelque souffrance physi­
que, mais son regard, sa voix, son 
geste avaient la meme animation 
que de coutume. AI. le vicomte 
de Dumas, agenouillé, a lu l’adresse 
suivante.

Très Saint-Père,
Les pèlerinages rentrent dans 

nos mœurs ; ils lont invasion dans 
notre pays pour conjurer d’autres 
invasions. Nous avions besoin d’un 
patron pour nous conduire. Votre 
Sainteté vient de nous le donner ; 
elle nous offre pour directeur de 
nos manifestations pacifiques un 
compatriote, le grand pèlerin de 
nos temps modernes.

Benoît-Joseph Labre allait de 
sanctuaire en sanctuaire ; il priait, 
il protestait, il souffrait. Il priait 
pour l’Eglise persécutée; il priait 
pour sa patrie travaillée par la cor­
ruption et l'erreur. Il protestait 
non pas par des paroles, mais par 
des actes : l’énergie de sa foi, l'aus­
térité et fétrangeté de «a vie 
étaient une puissante protestation 
contre le sensualisme et l’impiété, 
funestes avant-coureurs des crimes 
de la révolution. La forcé do sa 
protestation, la puissance de sa 
prière, c’était le sacrifice.

Labre a souffert pour le Christ 
et pour son Vicaire; puis il est ve­
nu à Rome déposer sa vie aux pieds 
de Pierre et recevoir de lui sa ré­
compense. C’est au seuil du Vati­
can qu’il a terminé sa course; c’est 
au seuil du Vatican que nous vou­
lons commencer la notre.

A la veille de reprendre nos pé­
régrinations pieuses, nous venons 
peut-être recevoir la récompense 
avant le travail; mais nous venons 
surtout demander à notre Père 
.conseil, force et bénédiction.

Comme Labre nous sommes Fran­
çais, comme lui nous sommes catho­
liques, comme lui nous voulons être 
pèlerins, il avait le bonheur de 
vénérer Pierre dans la gloire ; nous 
avons la douleur de pleurer avec 
Pierre dans les chaînes ; plus que 
lui nous avons donc le devoir de 
prier, de protester et de souffrir.

Nous irons dans le sanctuaires 
de Jésus et de Marie prier pour 
l’Eglise unie à son Chef infaillible, 
et pour la France humiliée parce 
qu’elle n’a pas su épargner lvhumi­
liation à son Père.

Nos cœurs ont protesté déjà ; ils 
protesteront avec plus d’énergie 
encore contre les attentats qui pré­
parent à notre Père la douleur de 
voir souffrir sous ses yeux ses fils 
les plus dévoués, et faire le vide 
autour de lui après l’avoir condam­
né à la prison.

Nous saurons souffrir aussi, très 
Saint-Père ; nous avons entendu 
ce cri de la détresse et de la conso­
lation : “ Les gouvernements m’a­
bandonnent, mais le peuple, plehs 
Christiana, le vrai peuple chrétien 
me icste fidèle.” Nous appartenons 
à ce peuple chrétien, et dussions- 
nous verser notre sang avec nos 
prières, nous voulons que les gou­
vernements reviennent à leur véri­
table chef, le Christ ; nous ypuï,ons 
que notre pays retrouve le cri‘de 
son premier roi : Ah ! si j'eusSe
été là avec mes Francs ! ” Ce cri, 
c’est le secret de notre mission et 
le secret de notre salut.

Oui, si la France eût été là, 
Rome îvaurait pas violée. Si la 
France eût été là, Rome n’aurait 
qu’un roi, et nous n’aurions paM k

nissent à nous pour célébrer cotte 
fêté et déposer à vos pieds leur 
dévouement et leur vie.

Bénissez vos enfants, bénissez 
notre pauvre pays, bénissez notre 
pacifique croisade, et, forts de cette 
bénédiction nous sommes sûrs du 
triomphe. Notre-Dame Auxiliatriee 
a accordé le triomphe à son servi­
teur Pie V, Marie Immaculée ne la 
refusera pasà son serviteur Pic IX. 
Vive Pie IX.

L’Eglise célèbre, le 25 mai, la 
fête de saint Grégoire Vil. C’est 
le jour anniversaire de la mort, à 
Salerne, en 1085, du généreux pon­
tife, après douze années révolues 
d’un laborieux pontificat. Il avait 
été élevé à la chaire de saint Pierre 
le 22 avril 1073 ; il y a eu huit 
cents ans ces dernières semaines.

Cet accomplissement du huitième 
centenaire du souverain Pontife 
victorieux à travers toutes les vio­
lences, et mort en exil pour avoir 
aimé et défendu la justice, ne pou­
vait rester indifférent au cœur 
éprouvé du Pape Pie IX. ni aux 
yeux de» catholiques. La France 
en particulier pourrait penser aux 
réparations liturgiques qu'elle doit 
à saint Grégoire Vil. dout le culte 
a été honni et. proscrit par. nos 
diverses puissances nationales. Des 
fidèles ont exprimé le désir, à rai­
son de ce huitième centenaire, de 
célébrer cette année d’une manière 
particulière, le jour de fête de saint 
Grégoire VU. Pie IX a béni ce 
désir, et le souverain Pontife en a 
entretenu un évêque français, Mgr 
l’évêquc de Montauban. Ce pré­
lat, par une lettre pastorale, vient 
d’ordonner de célébrer, avec pompe, 
dans tout son diocèse, le huitième 
centenaire de saint Grégoire VII 
au jour de la fête du saint Pontife, 
le 25 mai prochain.

Les fîmes pieuses sont ardentes 
ces jours d’épreuve à s’unir à la 
la prière du Pape. Plusieurs’ont 
déjà formé le piojet, nous le 
savons, de se préparer par des neu- 
vaines à la célébration du huitième 
centenaire du grand réformateur 
des mœurs ecclésiastiques et de 
l’invincible défenseur de la liberté 
de l’Eglise. Pie IX avait devancé 
leurs intentions. Le souverain Pon­
tife a remis à Mgr. l’évêque de 
Montauban uni prière à saint Grc- 
goirc VJ J, potr le huitième cente­
naire de son exaltation au souverain 
pontificaty et aehargé le prélat de 
la propager parmi les catholiques. 
Nous croyons faire plaisir à nos 
lecteurs en reproduisant intégrale­
ment cette pièie recommandée ainsi 
d’une façon particulière par le 
bien-aimé PieIX :

A SAINTJGHÉG01R K VII.
POUR LE HUIT IÎNTIÈME A N NI \ EIISAI II K 

DE SN EXALTATION 

AU SOUEIUIN PONTIFICAT.

O invincibe défenseur de la li­
berté de l’Epise, illustre saint Gré­
goire, par cite force d’âme que 
vous avez meatrée dans le maintien 
do ses droits contre les puissances 
de la terre t de l’enfer conjurées 
ensemble, éftndcz diï haut du ciel 
sur elle, nas vous en supplions, 
vôtre bras oiîssant pour la forti-

prmcipa

lement dans cette grande lutte le 
vénérable Pontife qui a hérité de 
votre Siège et aussi de l’intrépidité 
de votre cœur, et obtenez-lui de 
voir scs saints efforts couronnés 
par le triomphe de l’Eglise et par 
le retour des égarés dans la bonne 
voie. Faites aussi que toute la terre 
comprenne enfin que c’est une en­
treprise vaine de s’attaquer à cette 
foi, qui a toujours vaincu et qui 
vaincra toujours le monde : lave est 
victoria guœ vincit nmm/uin, jides 
nostrâ. C’est le vœu que, d’ifii 
commun accord, nous vous adres­
sons; et nous avons la douce con­
fiance qu’aprôs nous avoir exaucés 
sur la terre, vous nous appellerez 
un jour avec vous dans le ciel au­
près de l’éternel Pontife, qui avec 
le Père et avec le Saint-Esprit, vit 
règne dans tous les siècles. Ainsi 
soit-il.

En publiant cette prière, Mgr.
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,...... rçncèjitre
malheureuse -à Eraullps .factious,do 
Dorregaxçay et ôllo..

Le dit^ colonel;*.lef; jicu^çaut- 
colpnel Martinez, du régiment de 
Sevilla et .un commandant du gé­
nie son t mi nombre; ? prison­
niers. Les carlistes se sont .empa­
rés de Tune des deux pièces .d’ar­
tillerie.^. -V; ’ rm ; . j*

Navarrais ! • .
La guerre que nous soutenons 

est juste, nous combattons au 
nom de la liberté, de la civilisation 
et de l’ordre contre les partisans 
fanatiques de l’absolutisme et de 
l’ignorance.

Le fâcheux échec que nous ve­
nons d’essuyer doit servir à rani- ! 
mer l’énergie de tous ceux qui 
aiment la cause de la justice et du

com*

l’évêque de Montauban fait remar-rl nf * i a, rl J , v^ n , .. ,, » droit, et a hater 1 heure de 1 exter-,iuer qu elle est traduite sur 1 ex- j mimi’üon des rebelles.
emplairc italien, remis a Sa G ran- j
deur par le Souverain Pontife, qui j
a déclaré en même temps que l'in- j
diligence accordée à tous ceux qui

Parapelunc, G-mai 1873.
Le gouverneur, 

Justo-Maria ZavALà.

if t . rou^naux l’ont eu pour ré-! 
d acteur. et ses écrits, ont Exercé une 
grandeinfluence sur la politique 
alors suivie dans la Nouvelle- 
Ecosse. : ^

.Pepdant sa jeunesse, il publia un 
poème intitulé “ Melleville Island.’* 
Mai» il abandonna la littérature et 
se livra corps et biens à la politi­
que. il a rempli les plus hautes 
fonctions.

• Avant l’union, il fut pendant de 
longues années chef du parti libé­
ral, dans la Nouvelle-Ecosse. Il fit 
une guerre acharnée an gouverne­
ment qui régissait alors sa provin­
ce. Les “ Legislative Reviews ” 
qu’il publia et dan» lesquelles il 
flagellait sans merci l’administra­
tion du temps lui attirèrent le» mau­

vaises grâces, non-seulement du 
I gouvernement, mais encore des con­
seils municipaux, qu’il avait aussi 
attaqués. La Corporation d’Halifax

Pendant que cette autorité provin-! le poursuivit pour libelle. L’af-réciteront c.ette prière peut être 
gagnée par les fidèles en quelque
langue qu ils la récitent. :dela défaite des républicains, lajtrats qui rendirent jugement en

Ces attentions du souverain Pon- Qaceta de Madrid donnait l’extrait! faveur de Thon. M. Howe, qui avait 
tife témoignent le prix qu’il atta- ’ ‘ “ *

ciale publait un aveu si authentique ‘faire fut portée devant les magis-j^ permettront

(jipteric .d’une (ville,. feront leur* 
exercices annuels aux quartiers- 
généraux de leur batterie ou bar 
firillon, si co n’est dans les cas où, 
vu la proximité de la ville, il leur 
serait plus avantageux de s’exercer 
avec la brigade ou le bataillon.

Tous les corps devront faire seiie 
jours d’exercice, de pas moins de 
trois heures chaque jour.

Cavalerie.
Les exercices, pour toutes le» 

troupes de cavalerie seront conduite* 
par les officiers commandants, et le» 
modes de former des gardes avan­
cées et des arrières garde» »e fera 
tel que prescrit dans les réglementa 
pour la cavalerie, de même que la 
manière de se déployer en éclaireur» 
à cheval, et de tirer a^ec des - car­
touches à poudre seulement, étant 

’ jà cheval, lorsque les circonstance»

che à voir les fidèles célébrer le 
huitième centenaire et unir toute» 
leurs supplications en la fête du j 
glorieux et vaillant pontife saint j 
Grégoire VII.

Mgr l’évêque de Montauban, poui 
entrer dans ce dessein 
borné à recommander 
avec pompe St. Grégoir 
mai dans tout son diocèse. Il a

Le Cavalry Drill Book du mioi» 
d’août. I860 contient tous les dé­
tails de l’instruction nécessaire 
pour les corps de cavalerie, et on

mensonger ci-après de ses dépêches j plaidé sa propre cause, 
télégraphiques : 1 11 fut délégué plusieurs fois en

ProvincesbntqucsetSavarro, .Angleterre, pour promouvoir la ;;"v attention tonte
La dissolution do la bon,le Dor- ! «“""“‘“f, *•*•»“• *>. purtioülière eux remarque» pré­

liminaires contenues dans ce code 
d’instructions, ainsi qu’aux section»o o < r .i _ • .

garrev par les troupes du colonel ! In£rc<î®“al1et North, American. 
.! Costa se confirme; plusieurs dcs;n Ln 1364 lorsque b assembla la

i •«•»«. t-1». £rd“r“rmlc do “lro,t

1er de célébrer | J‘JJa Imei? lnülS k accep' i tion de Uétabliss
............... ...... diocèse1'Il 2a 1 Le cynisme ;de cette invention dc r6ci,)r"ocité c
confié aux directeurs de son grand i ^passe celui des nouvelles de 1 ab- 
séminaire le soin de répandre à i dl^,ü11 dc d°n Carlos, de la rentrée 
profusion la prière que nous venons
dc reproduire. Les demandes peu­
vent être adressées au grand sémi­
naire de Montauban.

Nous enverrons gratuitement, 
dit M. le supérieur du grand séminai­
re de Montauban, dans une lettre 
adressée au Messager du Sacré-Cœur 
nous en enverrons gratuitement le 
nombre qu’elles désireront à toutes 
les personnes qui nous en deman­
deront, leur recommandant toute 
fois de ne les distribuer qu’à ceux 
qu’ellespensereront en vouloir bien 
user.

La même lettre ajoute :
Comme il faut à toute dévotion 

un objet sensible qui la rappelle, 
nous faisons graver chez Alcan 
une belle image de saint Grégoire, 
le modèle nous vient de Rome, et 
je le crois volontiers historique. Le 
caractère du saint pontif apparaît 
sur son visage.—La gravure pourra 
entrer dans un livre de prières.

en France de son frère, don Al­
phonse, etc., etc.

Toute, la presse de Madrid est 
unanime pour condamner ces ridi­
cules manœuvres, qui ne trompent 
pas plus les espagnols ni les étran­
gers.

nouveau la ques- 
-établissement d’un traité 

réciprocité entre les provinces

3,4, 5, G cl 7 qui comprennent 
F équitation militaire. L’exercice 
du tir à la cible pour la cavalerie

anglaises et les EWs-ünis, J W T fcra A 200 et 400 yèrgefc 
M. Howe fut employé à cette con­
vention par les Province maritimes.
Tl l%± f * # • « ' - ’ tIl en fut nommé vice-président ejL 
pendant le cours des séances, il 
prononça un discours remarquable 
en faveur du ; traité les américains 
accueillirent ces paroles par des ap­
plaudissements frénétique». Ce dis-

:aux bataillons, quatre es- J*0”’ 1’h?n‘ *f,Howti ?tait, s»r5n* 
t plusieurs pièces d’artille- te"da"t des pechonc-s dans la W

) velie-Lcosse. 11 abandonna aussitôt
six nouve; 
cadrons et plu

i ri Consignons maintenant nos dé_ ! ces importantes fonctions et prit
pêches officielle» de Victoria et de «n®.Pa,rt acflve,A 1:111 imi1* 
P'impclune tipll!l les brocllures ct prononça

Le colonel Navarrô avait 1.500 tant de discours que la législature
républicains sous ses ordres ; nos n 0S!l adoPt<21’ ProJat (1° la Co,,ié- 
amis ont fait 1,000 prisonniers par- ^?nce dc Q«»ébec et se contenta 
mi lesquels ce chef, son état-major, d ouvo^cr des deïéguds a la coule- 
son escorte et une grande partie du rcnc.c . de II continua
bataillon de chasseurs de Barbas- alusl, JUS(1U 0,1 lb09-' loryfluc <ut
tro ; ils ont pi 
tillerie et 1

Elle paraîtra au commencement de ^r’ 
mai. Si le Messager du Sacré Cœur

i chasseurs de Barbas-i aius en 4IO™ll e IU?
pris deux pièces d’ar- coiiclu un^ arrangement par lequel
la caisse avec 30,000 • ^ NouvelJe-Ecosse, qui était tout-

7 a-lait opposée a la Coniederation,
cessa ses réclamations. Il accepta 

charge de Secrétaire d’EtatLes républicains auraient eu 200 ! . “ j 
>rts ou blessés, puisque 300, pas 1 01,‘l

icement de

le prix de chacune sera de 20 cent. Icernèe *ur a Irontôre de la Na-, 
celui du cent de 15 lr. | vam‘ l,arJef. volontaires de Li-

L’indulgence attachée à h, prié- *nrra8“, Martinez, Zalduendo et 
à saint-Grégoire VII, est de ^ancta Cruz, qui opèrent sous 1 lia-

bue direction du général Joaquin

Howe 
es t rai- 

questions politiques.
—( Minerve. )

re a saint-Grég 
trois cents jours.

Léon Aubineau.
Elio, dont nous avons 
l'entrée en Navarre.

annonce

Ordre» généraux de .Milice.

Quartiers Généraux, 
Ottawa, 30 mai 1873.

Encore deux victoires carlistes : Ordres Généraux (12),
I dire* de» frontière*.

Frontières des Pyrénées, 11 mai.
Les deux défaite» successives. | 

l’une à Eraul, l’autre près d’Estcl-

et la ligne de l’Ebrc géra franchie.
Lauzat.

No. 1.
MILICb ACTIVE.

I/Ilon. M. Howe. Exercices Annuel», 1873*71.
Considérant l’inopportunité del effets nécessaires au service.

Artillerie.
Le» exercices pour les corps d’ar- 

tillcrie consistent en exercice do 
canon 'et en tout autre exercice 
régimentaire d’artillerie que l’cm 
pourra juger comme plus essentiel 
et plué convenable. Les officiel 
qui commandent des batteries de 
compagne devront faire un choix 

ements les plus simples et 
utiles contenus dan» le 

ield Artillery Exer­
cice. Les conducteurs devront ap­
prendre à manier le cheval, à con­
duire les chevaux, nettoyer le» 
harnais etc, les canonniers, l’exci- 
cc du canon, tel que monter et 
descendre les canons, relever des 
canons qui ont été renversés, chan­
ger les roues, enlever des pièce» 
d’artillerie démontées, etc.

Les officiers qui commandent de» 
batteries dc campagne devront, lors­
qu’il sera facile dele faire, ensei­
gner à construire des abris pour 
les canons et les chevaux par-des­
sus de» murs, leur faire franchir de» 
fossés, des ravins, des petits ruis­
seaux ou tout autre obstacle, et 
sans attacher strictement aux 
règles, tûcliei de stimuler l’habilité 
et l’intérêt de tous ceux occupé» à 
ces sortes d’exercices.

A la conclusion des exercice» des 
batteries de campagne, tous le» har­
nais, selles, voitures, caissons et 
menus articles seront replacé» à 
l’abri dans les hangars, après avoir 
été bien nettoyés et en état de 
pouvoir être repris pour service 
immédiat. Les conducteurs devront 
nettoyer les harnais ; les canon­
niers, les canons et les caissons. 
Les officiers commandants des bat­
teries de campagne seront tenu» 

i responsables, en tout temps où leur» 
i batteries pourraient être subite- 
| ment requises pour le service, de la 
tenue en bon ordre et au complet 
dc toutes les munitions et autre»

détaillé de son 
annuelle 

artillerie dan» la 
aussi un r&p<

~ v A d’artillerie,
la Nouvelle-Angleterre. Son père, qui leur conviendra le mieux. i batterie ff A,” Kingstou. 

e Howe a été pendant long- Les officiers et les soldats qui ont Le lieutenant-colonel T. B.
S %temps imprimeur du Roi et Maître- leurs quartiers-généraux dans la , Strange, inspecteur d’artillerie et

de Navarre^ 6 m«rt,
Fidèle 

ne jamei»

Nous traduisons textuellement

! Général de» Poste», à la Nouvelle- Ville où ils demeurent, et qui appar- d’effets de guerre et oommandant 
x % , Ecosse. ; ! tiennent à une brigade d’artillerie, ! de l’école d’artileriè,: batterieu B,”

3 à détermination de; 11 est né à Halifax en 1804 et j pu bataillon d’infanterie, feront ! Québec transmettra aux Quartier» 
it etcher la vérité, je me | n a reçu d autre instruction que ; leur» exêreiee» par compagnie, ou 1 Généraux iu\ rapport détaillé 4e



...x* w* ^
« LE COI KRIEK 1HJ CANADA

son inspection régimentaire 
nnolle de tous les corps d’affttl 
dans lit province deQiiëboc, et ai» 
si un rapport spécial sur l’école 
d’artillerie, batterie.*• B,” Québec.

Le liriitcnant-cplonol Jagoj^tirtil- 
lerie du N niveau-Brunswick,' fera 
l'inspection régimentaire et an­
nuelle do tous les corps d’artillerie 
dans c-tte province, et transmettra 
un rapport de son inspection aux 
Quartiers Généraux.

Pour aucune considération on 11e 
devra se dispenser de pratiquer le 
tir avec des boulets et des bombes.* s

- Infanterie.
Les exercices pour les corps d’in­

fanterie, consisteront en exercice 
d’^sconade, de compagnie, de batail­
lon, y compris le maniement des 
armes, les exercices du peloton, de 
tirailleurs, l’instruction de la cara­
bine, divisés comme suit : deux 
jours à l’instruction théorique de 
la carabine, quatre jours à la prati­
que du tir à la cible et quatre jours 
à l’exercice de tirailleurs.

Le cours annuel d’instructions 
de la carabine et de pratique du 
tir à la cible pour l’infanterie doit 
être, comme exercice militaire, 
considéré d’une importance pre­
mière. Les sous-officiers et les 
soldats, de corps armée de la cara­
bine Snider, tireront chacun dix

MOMMAIRK DE LA PREMIERE PAGE

Lollret de Home. " 
lettres des Frontiùn**. 
L'Hou? M !iow«\ 
pSliw gciHTiiux «je Milice..
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CANADA,
QUEBEC, 6 JUIN 1873.

I«a loi den érulei.

(Suite.) •*
Notre confrère, en commentant notro 

article, interprète les motifs des membres 
qui ont voté sur la motion Costigan. Nous 
déclinons do le suivre sur ce terrein. Il 
faudrait qu’un homme fut bien peu ha­
bile pour 11e pas pouvoir supposer à 
n'importe qui, dans n’importe quelle cir­
constance, toutes sortes de motifs plus 
ou moins malhonnêtes. Le plus grand 
acte de dévouement d’un homme envers 
la société peut presque toujours être 
taxé d’ambition, être accusé do motifs 
vils. L’on devrait éviter ce genre de 
discussion, car il entraîne nécessairement 
le par pari refertur, puis des inimitiés, 
des haines. Voilà ce qui fait que tant de 
discussions prennent le ton d’aigreur, 
voilà pourquoi tant d’anciens amis de* 
viennent des ennemis jurés, voilà pour­
quoi tant d’intelligences, destinées pour­
tant à so comprendre, ne peuvent travail­
ler sous le meme drapeau à l’avancement

cartouches aux distances reepectî- ' d unt) P3lrie «M“munü- Co,u,»e1110us
1 supposons aux autres autant de bonneves de deux, quatre, cinq et six 

cent verges.
Lorsque les exercices seront ter­

minés, le député adjudant-général 
de chaque district militaire, enver­
ra a l’adjudant général, aux quar­
tiers-généraux pour être insérés 
dans son rapport annuel, les noms 
de tous les meilleurs tireurs dans 
chaque compagnie, bataillon, corps 
et brigade, ainsi que le chiffre de 
mérite du tir de chacun d’eux.

Les quelques règles à observer 
pour le tir et d’où dépend les suc­
cès dans cette pratique se trouvent 
au paragraphe ISO des règlements 
et ordres pour la milice active.

Les officiers peuvent facilement 
enseigner ces règles à leurs hommes 
et les leur apurer* re dans le temps 
alloué pour l'instruction théorique 
de la carabine, et les munitions 
annuelles accordées—iO cartouches 
pour chaque homme—peuvent-être 
utilisées avec profit dans le temps 
accordé pour la pratique du tir à 
la cible, si les officiers y portent 
une surveillance convenable et si 
les hommes y prêtent V attention 
qu’on doit attendre d’eux.

Instructions Générales.
Les députés-adjudants-généraux 

et les majors de brigade feront 
l’inspection annuelle de tous les 
corps, se divisant les devoirs à rem­
plir pour ce service suivant qu’il 
leur sera plus convenable. Les ins­
pecteurs d’artillerie feront leur ins­
pection régimentaire des batteries 
dans le même temps que l’officier 
d’état-major du district inspectera 
ces corps.

Solde.
La solde pour les officiers et les 

soldats, de même que l’allocation 
pour les chevaux, seront comme 
suit : les officiers recevront §1 par 
jour ; les sous-officiers et les soldats, 
pour leurs 16 jours d’exercice de 3 
heures par jour ou de 32 exercices 
de heure chaque, recevront 
50 cts. par jour.

L’allocation pour les chevaux 
sera de soixante-et^quinze cent* 
par cheval pour chaque exercice 
de trois heures pour le nombre de 
chevaux présents et nécessaires à 
chaque exercice, ne devant pas 
excéder quarante-cinq pour chaque 
batterie d’artillerie de campagne, 
et pour le nombre de chevaux pré­
sents et nécessaires aux exercices 
de chaque troupe de cavalerie— 
pourvu qu’une moitié au moins de 
la force de la batterie de campagne 
ou de la troupe de cavalerie, et au 
moins un sous-officier assistent, à 
tel exercice—ou pour les chevaux 
nécessaires et à l’usage des officiers 
à cheval dont les corps ont autori­
sation de s’exercer en brigade ou 
bataillon.

Le cours des exercices et la pra­
tique du tir à la cible, pour chaque 
arme, devront être certifiés d’a­
près des formules qui seront four­
nies par l’adjudar^général.

ral n’est pat responsable au peuplo du 
Canada, maii* il relève du gouvernement 
de la métropole. Que pourra le vœu do 
ses ministre» quand il lui plaira de réser­
ver les mesures à la sanction de la Reine ?

* «

Notre état colonial fait que nous avons 
à notre têto un gouvernement, ayant lui 
même à sa tète un autre gouvernement 
qui peut intervenir par ce moyen quand 
il le veut. L’on peut sans u méconnaître 
le droit constitutitutionnel• et la loi,” 
exposer cette théorie élémentaire.

Notre confrère cite M. Cameron comme 
une grande autorité. Nous no nions ni 
l’intelligence ni la science de M. Came­
ron ; mais notre confrère, pour nous l’im­
poser comme tribunal infaillible, devrait 
l’accepter comme tel dans toutes ses dé­
cisions. Or il a combattu tout récem­
ment les opinions de M. Cameron sur un 
grand nombre de questions importantes.

Les conclusions de notre confrère ne 
sont pas plus heureuses que ses prémis­
ses. Il prétend : lo que nous refusons à 
nos coreligionnaires u le seul moyen de 
les sauver des ongles de lotira tyrans, ” 
tandis qu’il est établi que le veto n’ap­
porterait pas un remède efficace, ne ferait 
qu’aggraver la situation, et entraverait le 
“ seul ” moyen légal et raisonnable de 
régler la difficulté, lequel est de com­
battre l’ennemi sur son propre terrein. 
au Nouveau-Brunswick môme ; 2o que 
l’exercice du droit de veto u’alirait pas 
mis, cette année, l'autonomie des pro*

le# cloches de# églises àm :>ûtoront i nsidérer 1° la nature du contrat ar­
id convoi funèbre; Sâ&s u jneti m ( Nécessité du chemin, 3° la fa*
d’origine ni de parti, to < - d,U4 0,1 Ia «!« trouver «l'autre

6 .. ... VN • .. . \ moyen* que mu proposés do lo con*•tir «le laeus sont invités à faire 
démonstration.

Les marchands, sur io parcours 
de la procession, sont priés de fer­
mer leurs établissements. Comme 
la foule sera immense, le public est 
prié de se conformer aux inBtnic-

truire.

Un témoignage IrrécuKtt'nie.

Lo A buvead Monde hu prononce 
fortement contre le rapport du gé­
néral Seymour, et abonde dans no­

, , , . tre sens. Lundi, nous publierons des
tions des commissaires ordonna-1 extraits de son article, 
teurs chargés de l’exécution du
progno. ne. Après le service divin, 
la ] i * ‘.ïsion retournera dans le 
menu* onln*. Un prédicateur célè­
bre u nirù voulu se charger de l’o­
raison imièbre.• •

Nous remercions le gouvernement 
de fournir aux citoyens de Québec 
l’occasion de s’approcher encore 
une fois du corps de celui qui était 
honoré sans distinction de parti, 
de croyance et de nationalité. Los 
longues années que Sir George a 
passé au milieu de nous, l’estime pro­
fonde que lui portaient ceux mêmes 
qui ut? partageaient pas ses opi­
nions politiques, le nombre con­
sidérable d’amis personnels que le

foi quo nous en avons nous même, nous 
n'attaquerons les motifs ni les convic­
tions intimes de personne.

Laissant de côté les personnalités, nous 
continuons donc à discuter le mérite de la 
question, telle que nous la croyons posée 
devant le tribunal de l’opinion publique.

Notre confrère continue :
Le cabinet la réglait, l’année der­

nière, la question de danger, de manque 
de sagesse ou d’autonomie, en suggérant 
la motion Colby, qui admettait l’injustice 
de la loi néo-brunswiekoise et offrait 
l’antidote. En négligeant de porter la 
question de suite devant le Conseil Privé,% 
il invitait la Législature locale à plus de 
tyrannie et s’obligeait au moins a inter­
venir pour attendre la décision du tribu­
nal judiciaire suprême. La dernière 
motion Costigan n’était, dans ses consé­
quences, que la stricte application de la 
motion Colby, ou celle-ci n’était qu’une 
échappatoire" et un instrument de cir­
constance; mais la logique ne perd pas 
ses droits, lors même que l’homme ou­
blie ou subit les influences, de son mi­
lieu.”

Dans notre humble opinion, voilà au­
tant d’erreurs que de mots. L’an dernier 
le gouvernement censurait la loi, mais 
déclarait de plus n'àvoïr pas junmenon 
povlf intervenir, et il demandait aux 
officiers en loi s’il avait bien interprété 
la loi. Où est en cela 44 un antidote 
promis ” ? Les officiers en loi ont donné 
raison au gouverment, et il est devenu 
entendu par tous que le gouvernement 
général ne pouvait pas intervenir; 
par conséquent loin 44 d’offrir un anti­
dote. ” il a été déclaré que h; gouverne­
ment fédéral n’eu a pas à sa disposition. 
Quant au comité judiciaire du consoil 
privé, il a refusé de s’occuper de la ques­
tion, tant quelle 11e serait pas soumise

CouaoU't, jvrwilonoii, protectÎOIW AUX |»m-

vinces et soumission à la loi.
Notre confrère termine en disant qui» 

u la constitution politique du pays, sou 
44 droit et sa juris prudence conslitutiou- 
44 neiie ne sont pas du ressort d’un con* 
41 cile, à moins qu’ils ne portent atteinte 
44 à la foi et aux libertés de l'Eglise ca*
44 tholique ” Nous ne voulons pas soûle- j 
ver de questions religieuses, et par con­
séquent nous n’entrerons pas dans le mé­
rite de cet avancé. Mais pour notre 
part, nous déclarons que nous nous sou­
mettrons, toujours et dans tous les cas, à 
la décision d’un concile, sur n’importe, , .. . . . ... ■ 1 ni n iui 1 «mii il nniiui irdevant lui judiciairement. Rien d étrange , ,,, / ,, , , . .° quel sujet il lui plaira de décréter. Cer-en cela. Que 1 on demande a 110s juges / J . ,. , .. . . . ill tes. nous serions hum heureux si nousde la cour supérieure ou d appel de don : 4 . , , . ......, . . avions toujours et sur tout sued la devi­ner leur opinion sur une question qu ils . , J , ..... . , . , J ... i sion de nos premiers Pasteurs aides desauront a juger plus tard comme tribu-1,__..___ ..„ __. .. .

nal, et ils nous répondront invariable­
ment que s’ils on agissaient ainsi, ils ne

No. 2.
Bataillon provisoire de service à Monitoba.

Nomination :
Adjudant :

Lieutenant Haytor Reed, etieGagnier, décédé.
Par ordre de Son Excellence

. .le Gouverneur-Général, 
em i' P. Roheiitson-Ross.

.Colonel commandant la Milice 
V ... de la Puissance

fl AdjudaaLGéaévftl.
\

seraient plus compétents à en connaître 
comme juges quand la question serait 
judiciairement soumise à leur Tribunal. 
Ils peuvent bien, s'ils le veulent, donner 
leur opinion, mais ils peuvent la refuser 
aussi, et l’on 11e peut les forcer. C’est 
bien ce qui avait été compris, puisque la 
motion Costigan (lisait44 obtenir, s'il est 
44 possible, l’opinion du comité judiciaire 
44 du conseil privé. ”

En quoi donc la dernier# motion Cos­
tigan n’était-elle, “ dans ses conséquen- 
44 ces, que la stricte application (le la 
44 motion Colby ? ” La motion Colby, 
était adoptée sur le principe que lo. le 
veto n’était pas opportun, 2o Y appel 11’ex- 
istait pas. En quoi cela tend-il à faire 
admettre l’opportunité du veto dans une 
circonstance moins avantageuse que l’an 
dernier. Nous disons moins avantageuse, 
car l’an dernier, il pouvait y avoir chez 
quelques-uns un doute sur la constitu­
tionnalité, cette année il ne peut y en 
avoir.

L’an dernier le veto aurait arrêté toute 
loi inique, vu qu’il n’y en avait pasd’an- 
térieuro ; cette année le veto laisse subsis­
ter la loi oppressive de l’an dernier. 
Ayant admis que lc veto aurait été mau 
vais l’an dernier, peut-on prétendre qu’il 
serait bon cette année, sous de pareilles 
circonstances ? 44 La logique ” perd-elle 
44 ses droits ” quand on se 44 meut dans 
le même milieu ? ”

Notre confrère n’approuve pas la par­
tie du discours de Sir John A. Macdo­
nald que nous avons reproduite au sujet 
du droitjdes Communes de dicter au gouj 
verneur-général l’cxcrcico d’une préroga 
tive royale. Mais il oublie l'un des points 
essentiels sur lesquels Sir John A. M. 
a probablement bàsé rson opinion, la­
quelle a toujours été regardée comme 
très r#*p*ctabl«. L# gouv#ni#qr-g*né.

rinces en danger, quand il admet lui- défunt comptait davis notre capi- 
mù,ne (l„ue l!>Xi‘'vir ' ,1“ ru <h:i>i: I taie, donnaient à Québec le droit de
tant que les nrronslimees sont encore !,lü,1,!,,,(ler cette favour. Ions les 
plus défavorables cette année : 3o que le (^‘tyyens ressentent le besoin de 
veto est absolu et non qualifié, quand il j payer un dernier tribut d’hommage 
est reconnu, par une prmlen1*' et juste ! à la gloire nationale qui vient de 
interprétation de -la Uri. que en Omit ne ! s’éteindre 
doit être exercé que dans te cas d’incons j
titutionalité ou d’infraction aux Sois cou. i ' * ~~r 1 m r *
cernant l'intérêt général delà puissance: j .fiisHre à <|til île droit.
4o que ies chambres peuvent forcer 1“ j —
gouverneur-général d’exercer des prérn-, Le Mercur// d’hier se trompe 
gatives royales, quand celui-ci ne relève j complètement en disant que Son 
que du parlement anglais ; ôô que vou-! Honneur le Maire demande une 
loir conserver à chaque province ses pré- nouvelle exploration, 
rogatives, son existence séparée, libre et Nous donnerons les details lundi, 
indépendante, est *• agir sous un futile j Disons en deux mots que notre pre- 
prétexte”; Go que l'intervention de la 1 mier magistrat ne veut que soumet- 
majorité d'Ottawa dans les affaires loca- tre bs spécifications actuelles ù un 
les ne mettrait pas en danger les inté- ingénieur compétent, et ce afin de 
rôts de la majorité catholique de Québec, faire renaître la confiance publique 
quand celte majorité d'Ottawa est proles- j envers l’entreprise.
taule; GJ que l’exercice «lu veto aurait • ________
soustrait les catholiques du N. B. au des- , .... ,
poli sine des protestants, quand il 11 au directeurs du Clictnln du .Vord. 
rait f.i it qu’augmenter le fanatisme, a g- ; —
graver la situation sans détruire la loi L’on nous a communiqué le projet de 
existante ; 7o qu’il y a lâcheté à ne pas | résolutions dressé par les directeurs du 
apposer ce veto, tandis qu’il n’y a que chemin de la rive nord, et actuellement

soumis à leur considération.
En voici la teneur :
1° Des actions au montant d’un million 

de piastres seront données au Syndicat re­
présentant les prêteurs, si le railroute 
est construit Québec à Montréal, en 1874, 
d»* manière à recevoir un ou deux con­
vois par jour.

2" U11 second million (le piastres en
actions sera donné au Syndicat si cette

. %
voie principale est parachevée et fournie 
d’engins etc. avant lc 1 septembre, 1875.

3“ Un troisième million sera accordé 
au syndicat lors du parachèvement de la 
voie principale cl de celle des Piles et de 
la réception de ces deux voies.

i° Ces trois millions sont en sus des 
sommes portée au contrat, et ne seront 
payables que sur la fidèle exécution des 
termes du contrat.

.*>•> Afin de faciliter l’emprunt, des cédil­
les [scrip] conditionnelles au montant de 
$3,000,000 seront émanés sujets à l’ordre 
du Président de la compagnie.

(W Durant la construction du railroute, 
le bureau des Directeurs sera composé 
de cinq actionnaires résidant en celte 
province, et de trois autres désignés par 
les porteurs de debentures.

Le rapport ne parle pas des dix autres 
directeurs du gouvernement et des mu­
nicipalités, mais nous présumons qu’ils 
seront continuées dans leur charge, ce 
qui d’ailleurs est indispensable.

Par ces résolutions le contrat originai­
re serait maintenu dans touto sa force et 
vigueur, et le contrôle ne serait pas trans­
porté en Angleterre. Au mot ^contrôle ” 
a été substitué celui de 44 influence ” 
dans le préambule des résolutions.

Bien que le Courrier soit le seul jour­
nal de celte ville qui ait combattu le rap­
port. du général Seymour, nous ne vou­
lons pas lui attribuer la gloire des modi­
fications importantes et essentielles quo 
ces résolutions, si elles sont adoptées, fe­
ront à ce rapport. Mais nous constatons 
avec plaisir que cos résolutions indiquent 
que, jusqu’à présent, notre manière de 
voir est partagée par la direction.

Lo contrat originaire ôtant conservé 
dans sa teneur par les contre-lettres pro­
posées, sauf pour la nomination de 
trois directeurs la question poséo par l’a­
doption des résolutions, se résumera 
comme suit :

Les directeurs du chemin de fer do la 
R. N. doivent ils, sous les circonstances 
actuelles, accorder gratuitement une part 
dotrois millions de piastres dans la proprié­
té du chemin, et la corporation do Qué­
bec doit-elle consentir à la diminution 
proportionnelle qui en résultera pour elle 
dans les proûtsjdu chemin ?

Pour décider estts qu#ftioi§, jl faut

1 lumières (lu Saint-Esprit, pour nous gui­
der.

Nous avons cru do notre devoir de 
donner cette réponse à Particle de notre 
confrère, vu que ce dernier avait été oc­
casionné par nos remarques. Notre but 
n’est autre que d'exposer la'situation telle 
que nous la croyons comprise par les ad­
versaires (le la motion Costigan. Tout en 
nous plaçant pour les fins de cet article, 
au point de vue de ces derniers, nous 
déclarons être prêts à accepter la déci 
sion de 110s Seigneurs les Evêques, dès 
que nous aurons l’avantage (b* la connaî­
tre.

Québec el feu Sir George Curlier.

L’Honorable T. Robitaille, chargé 
par le parlement fédéral des funé­
railles de l’illustre et regretté dé­
funt, a consenti à la demande pres­
sante des citoyens de Québec au 
sujet des restes mortels de feu Sir 
George Cartier. Le corps sera trans­
porté il la cathédrale, où un libéra 
sera chanté, et une oraison funèbre 
prononcée. Les autorités religieu­
ses se sont chargées avec empres­
sement de la partie qui concerne 
l’église. Lc Druid sur lequel une 
chapelle ardente aura été préparée, 
recevra le corps de Sir George près 
du quai du Hâvre, pour le trans­
porter au marché Champlain. De 
là la procession, d’après un pro­
gramme publié d’avance, défilera 
jusqu’à la cathédrale. L’heure choi­
sie est six heures du soir. Lesban- 
desjnilitaires accompagneront, et le 
canon de la citadelle se fera enten­
dre toute# le#deux minutes. Toutes

\â Evénement a pris l'habitude do 
reproduire lc Nouveau Monde. Nous 
l’invitons spécialement à reproduire 
l’article en question.

Quel moyen sera inventé pour 
diminuer le poids du témoignage 
de notre confrère Montréalais ? 
Lui au moins 11c sera pas accusé de 
vouloir faire l’affaire de M. Lange- 
vin. En dehors de toute influence 
locale et de parti, le Nouveau-Mon­
de a étudié le rapport lui même, 
tel qu’il a été présenté au public, 
et c’est après cet examen sérieux 
et impartial qu’il en vient à la mê­
me conclusion que nous. Espérons 
que le Nouveau-Monde s’attirera 
moins d’insultes que nous, de la 
part de ses confrères, pour avoir osé 
dire la vérité.

Ne vous gênez pas !

Le petiT HOMME qui fait, dans 
le Chronicle, le compte-rendu des as­
semblées, jalouse les membres de 
la presse capables d’y prendre la 
parole. Bien des fois, avant notre 
entrée dans le journalisme, nous 
l’avons surpris en flagrant délit 
à'erreur dans ses récits. Force nous 
a été en conséquence de le confon­
dre et de le brosser, mais de le 
brosser .... Les épaules lui en 
font encore mal, et sa douleur se 
traduit par des cris h cœur fendre.

Voulant contribuer à son soulage­
ment, nous lui donnons carte blan­
che. Qu’il passe sa colère enfantine 
en nous disant des gros mots, et ce 
tant qu’il voudra. Qu’il 11e se gêne 
en aucune manière ; ce qui lui fait 
du bien 11c nous fait aucun mal. 
Quant à entreprendre de le guérir, 
nous déclinons : qu’il se remette 
à ses pilules. Nous consentirons 
peut-être à le donner en charge à 
notre prote, mais pas plus.

Si le Chronicle n’a pas d’autre 
mandataire à nous offrir, nous ne 
ferons certainement pas d'affaires 
avec lui. Nous entendons traiter 
avec lc maître ot non avec les 
serviteurs.

Quant à la différence entre lc 
Chronicle et le Courrier au point 
de vue de la fréquence des publi­
cations, nous ferons remarquer que 
le nombre des écrits n’en fait pas 
la qualité, et que trois écrits hon­
nêtes par semaine rendent plus de 
service au public que six mauvais] 
Donc, que le petif homme pousse ses 
petits écrits, et qu’il continue à 
s’escrimer, à piétiner, à produire 
des petites balourdises, nous n’y 
ferons pas attention. Mais nous 
objectons à ce qu’un confrère né 
rieux, ayant du u respect et de 
l’estime ” pour nous, traduise et 
serve à scs lecteurs des absurdités 
impossibles au tant que sottes à notre 
adresse.

l’ont frappé. 11 est tellement épuisé qu’il 
no se se lit pas même la force d'essayer à 
démontrer quo nous avons tort. Voilà 
co qui s’appelle rendu à quia.

Lo Colonel Rhodes est nommé 
président utt chemin ùo la rive 
nord, en remplacement de M. James 
(1. Ross, qui a décliné l’ofiiee. Pré­
voyant- cet to résignation, Y Et tene­
ment du 2 juin publiait l’ineptie 
suivante :

44 MrRoss 110 veut pas, dans le seul but 
do tirer les marrons du feu pour M. Lan- 
govin, risquer toute sa fortune dans l’en 
tre prise ou se donner le ridicule d’être 
président d’une compagnie impuissante, 
qui 11e construira le chemin que dans ses 
prospectus et ses rapports.”

L9Événement9 pour être logique, 
devrait dire maintenant : M. Rho 
des a été élu président d’une com­
pagnie impuissante, qui ne cons­
truira lc chemin que dans ses pros­
pectus et ses rapports !

Nous nous permettons de différer 
d’opinion d’avec notre confrère, 
organe français de cette compa­
gnie qu’il méprise publiquement.

Pillé pour lui

“ L’Uvénement pf du 5julu.

Notre article (le mercredi doit avoir vi­
vement frappé l’imagination de notre
con frère,car il ne peu
ou broder sur nos prepres paroles.

plus que balbutier,

riiEt; e.
Courrier du 4. Evénement du 5.

La question posée 
au public 11’est pas 
de savoir si M.Cau- 
chon ou M. Lango- 
vin devrait êtro pré­
sident.......

Mais la seule ques­
tion en litige est 
colle-ci :

44 IjO rapport du 
Général Seymour 
doit-il être approu­
vé.

I|Nous avons cité 
0 rapport lui-mê 
me, et avons dé­

montré qu’il n’est 
pas acceptable, par- . 
cequo.......

Evidemment notre aride a tombé sur 
les nerfs de notre confrta, est devenu sa 
marotte, ot lui oectsione des caucho- 
fltirs dans tosgusÿ.s il tèjjt# Its mot# qui

/ Nous dirons au 
burner qu’il ne 
«git pas do savoir

Î i de nous deux 
lc plus aimé M. 
uclion.

|11 s’agit de savoir 
s, le plan proposé 
pr lc général Sev- 
ntmr est accepta 
hj».

Notre eonfrère 
n’ pas prouvé qu’il 
lefut pas.

11 paraît que le pauvre nécessi­
teux de Charlevoix fait, de ce 
temps-ci, sa tournée annuelle dans 
le comté de Charlevoix. Nous le 
recommandons spécialement à la 
«harité publique.

Mariage l'aNliionnblc.

L’espace nous a manqué pour mention­
ner plustôt le mariage de F. E. A. Evan- 
tureî, Keuicr, avocat, avec Dlle. Marie 
Louisa Lee, et du capitaine G. T. Arthur 
Evanturel, avec Dlle. Louise Gcorgiana 
Lee. Les époux sont le premier et le 
deuxième fils de l’Honorable Evanturel, 
et les épouses les deuxième et troisième 
filles de l’eu 1’. G. Lee, et petite lilies 
de feu Thon, juge Van Felson.

l’ont ce que Québec a d’artistes et d’a­
mateurs s’éta;t donné rende/.-vous à 
l’église Jpour saluer le départ de notre 
cantatrice par excellence, Madame Alt'. 
Evanturel, celle dont 1’ubsencc va créer 
un vide immense dans toutes les réunions 
musicales.

La bénédiction nuptiale a été donnée 
par M. l'abbé Bonneau, assisté par M. 
l’abbé Laliberté. L’Eglise était magnifi­
quement décorée, et la partie musicale 
sous la direction de M. Ernest Gagnon 
avec le concours du Septuor Haydn a 
été splendide.

Voici les 110msdes garçon**d’Imnneur : 
MM. Aurez Evanturel, Capt. E. l’renette, 
Eud. Evanturel, Oscar Evanturel, Gus. 
Evanturel, Major E. Roy, H. Nelson, \V. 
Baldwin. Les filles d’honneur étaient : 
Dites Mennie Lee, Corinne Evanturel, 
Tilly Cannon, Paméla Evanturel, Flo­
rence Lee, Atala Evanturel, Louise Pel­
tier, Irma Evanturel.

Les nouveaux époux sont partis mardi 
pour Ottawa. Nos meilleurs souhaits tes 
accompagnent.

Visite a» couvent du Bon Pas­
teur. Remis faute d’espace.- • ««S • • «pw

Les militaires voudront bien ré­
férer «à notre première page.

Nous apprenons avec plaisir que 
le Grand Tronc a donné des ordres 
pour commencer l’exploration pré­
paratoire à l’embranchement de 
Lévis a St. Charles. Les ingénieuis 
sont déjà à l’œuvre.

La Gazette Officielle contient l’a­
vis qu’une nouvelle compagnie de 
vapeurs “ ligne Mitchell ” va s’é­
tablir entre Montréal, Québec et 
les ports Maritimes.

Nous avons le vif chagrin d’an­
noncer la mort de M. Léon Lcmay, 
âgé de /I ans, ancien marchand 
de Lofcbiniôre, et père de M. Pam­
phile Leinay.r.*: ■ ’•*7:

NOUVELLES D’EUROPE

(par If cable Tran mu II sut tlf|u<?.)

Londres, A juin.
Plusieurs dépêches au Times contredi­

sent lo rapport de la froideur des relu 
lions entre tes gouvernements français 
et allemand depuis l’élection de Mac- 
Mahon.

Rome, i juin.
Lc fameux homme d’état, Ràttazzi, est 

dangorouscmnnt malade.
Paris 1 juin.

Les dépêches des frontières d’Espagne 
disent qu’une bataille sc livre aujour­
d’hui entre tes Carlistes, commandés par 
Dorregarrav et 500 républicains. Le résul 
tat n’est pas encore connu.

Bayonne, 4 Juin.
Les Carlistes ont paru devant Grun 

aujourd’hui et ont commencé l’attaque 
de la place. Aux dernières nouvelles, ils 
avaient fait 40 carabiniers prisonniers.

Rome, 4 juiu.
82 supérieurs d’ordres religieux ont si­

gné 1# docn.teenb protestant contre le
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bill qui abolit Ica coiiïOivHipns relijgieu- 
»cs <*t un appellant. au itopej au droit des 
gens, et h bien. Lu Pap* vous rcinorde. 
pour vos iéiicicitalions ot envoie sa bôné* 
dictions à tous les délégués do la Con­
vention.

(Signé]
Autouelü*

Londres, 5 juin.
On dit que l'ex impératrice Eugénie 

est a Paris, depuis deux jours.
Homo, 5 juin.

Urbano llattazzi est mort co matin à 
Frosinino. Cetto mort a produit une 
profonde sensation.

Paris, 5 Juin.
» Le prince Jérôme Napoléon est arrivé 
on cette ville. Sa présence cause Ixvui- 
coup d'agitation.

La première réception du président 
MacMahon a eu lieu cette après-midi et 
a été très-brillante. Tous les membres 
du corps / e, iï l'exception de
Lambassadi ilr allemand, étaient présents. 
Ou y voyait aussi les ministres, tous les 
députés conservateurs de rassemblée et 
quelques membres du eontre-gauohc. 
liés princes d’Orléans, grand nombre de 
généraux, d'amiraux et autres officiers 
de l’armée et do la marine, les éditeurs 
des journaux conservateurs, des membres 
distingués du clergé et du barreau y 
assista ien t égalci11 enI.

FAIT* DIfCRK. *

Hôÿ-Lo Courrier ne sera pas publié le 
jour du libéra de Sir Cartier.

pluie.—Depuis deux jours, nous avons 
eu beaucoup de plu» . La température 
est assez froide clou ne se croirait pas au 
mois de Juin.

concert d’adiki’.—M. Pruuie, à la de­
mande générale des amateurs de Musique, 
a bien voulu consentir à donner un der­
nier concert. avant son départ pour l’Ku 
rope. Cetto soirée musicale aura lieu, 
lundi prochain, le II du courant, au 
National School.

—A nue assemblée des Notaires du 
District de Québec, tenue au Palais de 
Justice, mercredi, le \ du courant, à une 
hpure P. M.. sous i.i présidence de Arch. 
Campbell. Leuier. l im des Prntonotaire 
du (lil district, les messieurs suivants 
ont été élus meml res de la chambre pro­
vinciale des notaires pour le dit District 
de Québec, sa voit :

MM. 15(1. (ilaekmoyer, tî. Laitue, J. 
B. Pruneau, \V. Campbeli, Ls. Leclerc, 
L. N. Carrier. \Y. Bignell.

—Avec la permission du Lt. Col. Panel 
et de scs officiers. La bande des Volti­
geurs de Québec jouera cejsoir à 8 heures 
sur la plateforme si le temps est. favora­
ble. .

le u nnuiD."—On est Occupé eu ce mo­
ment, à construire sur lo pont du Druid, 
la chapelle ardente, dans lequcllc seront 
transportés les resb'fc de Sir George 
Cartier, de Québec à Montréal La cha 
pelle a 22 pieds de longueur sur 12 de lar­
geur, sa toiture a la forme d’une voûte. 
L’intérieur et l'extérieur sont recouverts 
en drap noir, avec de riches garnitures 
d’argent. Au milieu s’élève» lo catafalque 
sur lequel un placera la dépouille, ayant 
à la tète un autel. La décoration osfeon- 
fiée aux soins des révén ndes Sœurs de 
la Charité et nous sommes sûrs qu’elle 
sera digne du grand citoyen auquel nous 
voulons rendre ces derniers honneurs.

perte de dois.—Une dépêche de Buc­
kingham, dans le comté d’Ottawa, nous 
apprend que, mardi matin, les booms de 
MM. MacLauren et de MM. Lcmoyne, 
Gibbs & Cie, à quelque distance du vil­
lage, se sont rompus et JO mille billots 
ont été préi ipités dans les chutes delà 
rivière du Lièvre. Le bruit a été tel que 
toutes les vitres des fenêtres aux maisons 
ont été ébranlées. J.a population s’est 
rassemblée sur le rivage aux abords des 
chutes. 11 règne une grande agitation 
parmi les marchands et ceux qui sont in­
téressés au commerce de bois.

mort sprite.'—Le coroner a. tenu une 
enquête,.mercredi, sur le corps de Pierre 
Gau vin, âgé de T'.l ans, décédé subito- 
mont la veille, à son domicile, St. Fô 
lix du Cap-Rouge. Le verdict a étô- 
44 mort par la visite de Dieu. "

I.K MOULIN A COUDRE DK WHEELER & 3TIL
son.—Fait le point noué, sans navette. 11 
marche aisément et vite et fait toutes 
sortes de variétés d’ouvrages, cousant do 
mis le drap de Castor le plus épais jusqu’à 
a plus Hue mousseline. Il n'est jamais 

impossible de le réparer, et durera, avec 
un soin ordinaire, toute la vie. U y en 
a 800,000 (Huit cent mille) en usage.

L’office et les salles de vente se trou­
vent, 22 Hue Blinde Ivis-à-vis la cathé­
drale française) Québec.

s! B. Scott & Co., agents.
A. H. Russell. 

gérant d’affaire#.
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-ooo-

• «i •ûilte ,te /1» • mctd itmdgn «.<»
1 ‘.tiin.mr ? !■« dt'. •guihiV» lin

lf« bV parlié » ''u j î t. fiffrait
•n Ain «j. «i: - .. j.) 1.. ••y* daii*

«i ? IlîOJI corps
lu rôti g» •. IIM : »!•• .N •rm*. p«*fl«'

fnhi
l«*n

.i*/i 11'1‘til, tin; ou ciavcli i» <!m • L : • cuis, et
pour toutes obstruction* des vapeurs iLiiiw tee 
chevaux employez l«s Poudres dr ('audition de 
Cavalerie de Sheridan.

Quèlw. 2 -liiixi 1873.—3t *»
000-

Affections de J’oitrinc.
Loi expériences comparatives lai*dans les 

hôpitaux «lo Paris constatai il quo te SIROP “t la 
PATE do DELANO H EM Et! mr.l les po«:loraiix 
le» plus r.mcxcr. pour combattre te> maladies de 
poitrine, les catamiiiks, asthmes, toux nerveuses, 
gri|ij»es, coqnftliielies. maux «l«* p»rg»\ palpita­
tions et enfin tentes les iiiiutaTions ou inllainma- 
:ions des organes «lu la pnili*i:i" »*i des bronches.

Agents ^eiieiaiK pour I" (kimidti : F.ABRK i:i 
ill AV KL, à Mont fl ni.

Québec, \ sept. I <$??.--Iiié ai pin. .*1

ANNOXt l'.S xui veuæk.

Contrai de U Malle.—Win. ii. Sheppard.
Acte concei iwint ia faillite «le I SR!), dans i'alia ire 

«lo F. A. ffernard.—11. Henry Mntlolo. 

Contrats do Malle — NVm. G. Slicppard.
La Caisse d'iùeonomie .Notre-Dame de Québec.— 

F. R. A. Vézina.

Dropues Fraîches, Chimiques. etc—J. K. Burko. 
Chewy Pectoral d'A>cr.

Itiill«‘tiBi Coninicrcial.
Lo montant «1rs droits perçus à lu Douane do 

Quebec, te I et .Vdu courant est de $5,21 î.87

MARC H F S M O N fi T A I It 1C S. 
New-York, 2h. 1*. M„ fi Juin 1873.

Or, 118
Eoiianor sterling 100 
(«KieHNKAOICrt 84A « 85

E. C. Bauhow, 
Courtier,

No. ‘2, rue du Fort.

Ml PORTATIOXS.

PAH LE GRAND-TRONC.
•'» .luin —*2 bùiti*s «i .1 Anderson. ! paquets do 

sceaux n .1 C. llo>s. 2 barils d'encre à ,1 .1 Footc 
1 bmil à Cliiuic et Beaudet.

PORT DE QUÉBEC.
AltHI V AO ES.

f» Juin.—Navire Edita, Anderson, Christiana, ‘20 
avril, A Falkonberg et Cie, lest

Barque Neptimus, W incus, Brest, —avril, Rob­
erts, Smith et Cie, lest

Brick Qii'.rn, Stalbam, Havre, U avril, A FA 
K night, carp ^en

Brigautiii Leandre. Caron, Cow Bay, F X Julien 
et Cie. charbon

Goélette Marin-Emma. Rousseau, Anticosti, F X 
Julien et Cie, materiels «le naufrage

ENTRÉS EN CHARGEMENTS.
5 Juin—Mary Aune. 347. Cork, J( It Dobell et

Cie, quai «les Commissaires. 
Flying (Cloud, 1008. Londres, do dans In courant 
Z*alnndia, 1054, Greenock, John Burs ta II ni Cio,

bôma île Blhs
Reliance, 783, Harrow, A F A Knight. borne de

Bail
Geo Arklo, 553. Fowejr, A Gilmour et Cie, mise

des Sauvages
St Helena, 811. Belfast, do do
Orpheus, 514. Londres, do do
Mangerton, 'J?0,Glasgow, «io «lo
Advance, 1460, Liverpool, .1 Durstall et Cie, bôme

de Ellis
J B Fay, 50, Chanel, Terrououve, Clins Joncas,

quai Benaud
Alpha. C53, Newrv, It It Dobell et Cie, hume do

Blais
Flora. 830, Dublin, J Sharpies, Sons et Cie, anse

Sillerv
Ottawa, 1049, Greenock, .1 Burslall et Cie, quai

de In Fondric
Lody Seymour, 93G, Plymouth, A F A Knight,

anse Spencer

Dkjru.nrr—Cocoa de Eres—Agréabil et fittêos- 
pohtakt.—“ Par une connaissance approfondie 
des lois qui régissent les opérations de la diges­
tion et de la nutrition cl par une soigneuse appli­
cation des magnifiques propriétés du cocoa bien 
choisi, M. Kpps a pourvu nos tables à déjeuner 
d’un breuvage délicatement savoureux qui peut 
nmi* épargner plusieurs comptes de médecins.— 
(Civil Service Gazette.).—Fait uniquement avec 
la l’eau ou du lait bouillant. Chaque paquet 
porte l'inscription : “ James Em> & Co., Homeo­
pathic Cli i mist, London. "

Manuk/., me uk Cocoa.— •• Nous donnerons 
•nninlcnant dos informations sur lo procédé adopté 
par MM. James Kpps A- Co., nmnufaclureursd’ar­
ticles diététiques, à lour établissement sur lo 
chenil n KuMun, Londres.”—(Cassell's Household 
Guide.)

Québec, *25 Octobre 187*2.— 12m 1584
--------- ooo----------

L'intelligence ost-ello une. substance pondéra­
ble ou imponderable une essence, une vapeur, 
ou quelque chose d'indescriptible qui ne peut- 
être saisi, palpe, louché du doigt.

L’Immmo pense, étudié et invente, se fatigue 
1» cerveau par un surcroît «le travail et perd la 
rai»on ; il accoidc «lu reposa son intelligence 
devient en bue, prend de» fortifiants et se remet 
au travail do ln pensée.

Lorsque nous réfléchissons que la faculté de 
supporter ta fatigue peut-être donnée au cerveau 
et que les intolligenc.es faibles ont acquis do ta 
force grdcu nu Sirop d’IIypophosphitos Composé 
de Fellow, nous no pouvons quo conclure que co 
pouvoir subtile on preponderate, par le fait que 
des ingrédiouts qui lui rendent la force et la 
vitalité lui sont administrés. Los personnes qui 
étudiont beaucoup devraient prendro du Sirop 
pour garder l'équilibre dans les forces de l’éco­
nomie. .

Quéhtv, 7 Juin I673.~r3f 5

EXPÉDIÉS.

5 Juin—Navire Mtrcbmont, Dodgers, Liverpool. 
A Gilmour et Cie

— Theresa, Forgenscn, Dublin. Pemberton
et Cie

— Neckar, Somsen, Londres, Itobcrts Smith
et Cie

13urqn» Flora, lianseu, Dublin, .1 Sharpies, Sons 
«H Cio

— Nora, Nielsen, Glasgow, H lt Qobell et Cie
— Alex llall, Matthews, Dundee, A F A

Knight

Portent» l>cman«lc.

ON A BESOIN, au bureau «lu Courrier du 
Canada, d'un PETIT G AUCUN pour porter 

lo journal dans lo Faubourg.
Québec, 4 Juin 187*2.

Acte Concernant la Faillite de 1SG9.

Dans l'allairo de
FRANÇOIS XAVIER BERNARD, 

Marchand de Marchandises Sèches,
Failli.

LE failli m’a fait une cession «le ses biens et les 
créancier* sont notifiés de s«î réunir à mon 

bureau, Rue St. Pierre, Québec, LUNDI, le 
Trentième Jour de JUIN courant, à «leux heures 
P. M-, pour recevoir un état de ses alla ires et 
nommer un syndic.

U. HENRY WURTELK, 
Syndic Provisoire.

Québec. f> Juin 1873.—f»f 112

DIMES IMIIffi HUIS, ETC.
DISPENSAIRE DE QUÉBEC.

Contrat de la Malle.
DES Soumissions, adressées nu Ma ilr<M'.citerai 

d*» Poste*, ^.rmit reçues A OTTAWA, jus­
qu'A MIDI.

VENDREDI, 35 JUILLET PROCHAIN,
Pour 1«* transport des MalUs dt Ht 5Uiosté, «Fa-

grâs un contrat proposé pour QUATRE ANS, 
IX FOIS par semaine, aller et retour, entre 
QL’ÉBKC et TROIS-RIVIÈRES, depuis te 1er 

SEPTEMBRE Prochain.
Lo transport devra se faire dans une voiluro. 

Un compartiment couvert devra Mr«* n-serve dans 
chnipio voiture pour protéger tes inallo*» contre, 
lo mauvais temps.

Les ma lies devront partir tous 1»^ jours do 
Québea, les dimanches oxcoplés, A i b. P. M., 
et arriveront aux Trois-Rivières tous les jours, 
lo* lundis exceptes, A 9 h. A. M. Elles partiront 
des Trois-Rivières tou» les jours, les lundis excep­
tés, A 2 h. P. M„ attendant l’arrivée de la îtinllo 
par terro et par le train de Montréal et Québec, 
et arriveront « Québec tous 1e» jours, les mordis 
excepté?, A 7 h. A. M. S’il est nécessaire pour 
aucune raison quelconque pendant te terme de 
ce contrat «remployer un courrier s|«#inl pour 
le service d’aucun dos bureaux sur la routoentro 
Québec et Trois-Rivières, ce service spécial sera 
aux frai? du contractour, sujet aux ordres du 
Département des Postes.

Des notices imprimée.* contenant d*\* informa­
tions plus détaillée» relativement aux conditions 
du contrat proposé pourront être vue?, cl on 
pourra obtenir des forum tes de soumissions en 
blancs aux Bureaux de Poste à Québec et I rois- 
Rifières et aux bureaux intermedia iras, ou ait 
buranu du soussigné.

WM. G. SIIBPPAHD. 
Inspecteur dos Bureaux de Po#ie.

Bureau de l'Inspecteur «losBureaux rie)
Poste, Québec, 21 mai 1873. I

Québec, 6 Juin 1873.—3f

CONTRATSJE MALLE.
DES SOUMISSION?, ndressêesau Mnilre Géné­

ral des Po?l«*s, «cn-.m reçues m ()TTAWA, 
juvjuTY MIDI,

VENDREDI, LE is DE JUILLET,
pour le transport «les Malles de Sn Majesté, d'a­
près un contrat proposé pour QUATRE ANS,
«tan» chaque cas, entre les places ci-d»ss«)us men­
tionné»», depute lo 1er SEPTEMBRE prochain.

Entre lu MALBA1E et QUEBEC :
Chaque Jour depuis le ter Septembre nu 1er 

Juin, et Trois Fuis par Semaine, depuis 1» ter 
Juin au 1er Septembre de chaque année.

Entre CHICOUTIMI et la BAIE ST. PAUL:
ChaquoJour, depuis le 1er Septembre nu ter 

de Juin do chaque année
Entre la MALBA1E et TADOUSSAC. Trois 

Fois par Semaine durant l’année «litière.
Entre les ESCOUMAINS et TADOUSSAC,

Trois Fois par Semaine, durant l'année entière.
Entre BEHSIMIS et SAULT-AU-COCHON,

Trois Fois pur Semaine, durant l'année entière.
Entre BEHSIMIS et tes ESCOUMAINS, [en j un noinmo u nuaircs no i»ei 

un seul contrat], Trois Fois par Semaine durant : frappe. Avant aussi à sa disposition tes bouti- 
l'année entière. ques do M. Carrier, Laine «»t Cie, et pouvant

On peut voir des avis imprimes contenant do benetlcter de leur oxjterience, lni compagnie sera 
plus amnios informations sur lu Contrai proposé ??> plal ,(ic commencer nnin.'diatomont ses opérn- 
ct des blancs do Soumission peuvent être ohlenns tl0Ils' pourra obtenir des résultats iminèdmts 
oui bureaux do Poste sus-mentionnés rt aux fans être exposes o encourir les frais d essais 
bureaux intermédiaires, ou du soussigné.
Bureau de P Inspecteur des bureaux rie\

Post»?, Québec, fi Juin 1873. j
WM. G. SHEPPARD.

Inspecteur des Bureaux de Postes.
Québec, 6 Juin 1873.—3f 111

IBOST WOBKS.
PROSPECTUS.

- ' < 0 ■ •
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LEA granite* et impoiiaut* s ligné» do «bemiiif 
d«i ièj* teriunio»»s ut eutryprlk**, «pyi auront 

leur Unminus A Québec «m à Lé?is, tellos^uu 
F Intercolonial avec fou cmbran'dh«5in<Mit «te St 
Charles è L«*vis, le chemin do 1er du Nord, Je 
chemin do Québec, doGosford et «lu Inc si. Jean, 
celui «le Lévis et Keunébec et mitre.; embran­
chements; on mémo temps que lo iteyeloppomcnt 
progressif do la navigation par vap« ur «*i do Fin- 
dtistrio manufacturièro, craoni uie.ulemamle con- 
sidôrablo dans d«v» ouvrag«*« eu fer «I«i toutes 
sortes, Ici quo matériel «te cheniiu dé fer, bouil­
loires, engins, etc. Actuelle ment Montréal et 
l’Ouest fournissent tes rmics ot essieux pour 
chars, ainsi quo les pièces en font«ï utilis«‘es sur 
les lignes do clioinin de ter, ol inopopoliscnl cette 
branche d’industrie. (Test jmur participer h une 
industrie qui nroml chaque jour «11*5 développe­
ment» étfnsidéiablês; et «pii oflro au point <1«5 vue 
tlnanoior dos avunta^os certains et dos résultats 
extrêmement satisfaisants que nous proposons la 
formation d’une compagnie à fond social, avec 
un capital do cent mille pkudro.s qu’elle pourra 
porter nu besoin «T deux cent mille piastres, pour 
In fabrication do roues et essieux «te chars, «l’oti- 
vrages eu 'fente de lotîtes sortes, d’engins et «le 
bouilloires pour bateaux a vapeur, moulins, 
fabriqu«>». etc., etc. Nous proposons que le fonds 
capital soit divisé en mille parts de cent piastres 

.chacune dont cinquante par cent payable en 
cinq versements do dix par cent, les premiers de 
Juin, Juillet, Août, Septembre et Octobre pro­
chain, d ln balance, c’est-à-diro cinquante par 
cent, payable mix term*» et de la manière que 
décidera 1“ bureau des directeurs.

La Compagnie sera limitée et incorporée, tel 
que pourvu tyir le Statut, sous te nom do The 
Quebec Iron Works. Le bureau des Directeurs 
sera composé de Sept Membres, no possédant pas 
moins d«3 dix actions chacun, qui seront élus 
partes actionnaires à une assemblée «pii sera 
convoquée aussitôt quo cinquante mille piastres 
«Ju fond capital aura été souscrit. Les action- 
mines «mont droit à une voix pour chaque part.

Le bureau de Direction élira un president et 
un vice-président. Il nommera gérant M. C. \V, 
CARRIER, l’un des actionnaire», pour tes raisons 
ciiuméjves ci-dessous.

i a Compagnie prendra possession «te tout l’ac- 
tir do ln. société CAIUUEH, LAINÉ A- CIG, 
mécaniciens, Levis, à sa valeur actuelle, et Fin- | 
venta ire devra être faite par deux personnes, 
dont l'une sera nominee par la Compagnie et 
l'autre par Carrier, Laine A Cie.

Les soussignés garantiront aux actionnaires, 
pour trois ans, un dividende «le huit par c:nl 
pur année sur lo capital paye, et «lans le cas ou 
tes profits, ne seraient pas suffisants pour payer 
ce dividende, la dilteivnce pera prise sur leurs 
propre actions qui seront de Quinze Mille Pias­
tres. Mais si, d'un autre côte, les profil? sont 
plus «pic Miflisuuls pour payer un dividende de 
huit par cent, le surplus sera divisé également 
entre tes autiomiuiivs «•! tes soussignés.

Pou r faciliter le développement ‘I*'* opérations 
de la Compagnie, l'immense lot ds grève y com­
pris Peau profonde, situées entre les propriétés 
de MM. McKenzie et J. Mots, comprenant cent 
quarante mille pieds en superficie, attenant aux 
Bâtisses de la Société Carrier, Laine* 1 Cio., et 
«pii est la propriété de C W. Carrter, l'un «tes 
soussigné», sera niiso a la disposition ri» lu Com­
pagnie.

L'importance «le la possession «ie celte pro 
pricte est innappivciable. i.es facilites qu'elle 
offre p«iur la construction «te «piuis auxquels les 
vuissciuix du plus haut tonnage peuvent accos­
ter en tout© surate, sa position ccniiute. »a proxi­
mité «lu debarcud«ff*e des b.Ueaux traversiez, «*t 
«Jes terminus projetés du chemin de Levis à Ken­
nebec et de i'Iiitercolutiiûl, la convenance du 
terrain pour l’érection des bâtisses nécessaires 
aux travaux »ont tou» autant d'avantage» dont 
un honimo d'affaires no peut manquer «l'être

■ —.-TA-

PAPIER RIG0LLÛT
OU Al O U l - \ICJJJ’j Fil\T i faiÜÜliiJj£b

.1.1 ! '
D MLLE«• MtDAll./.B

: v v. D’OR. I) ARGENT.

1055. 1 n. 1872. IIAvre, 1868.
' 1871 Paris, 1872.

// • ;n • ,r Caris. Av \mbvlujiçcs çt Jfdpi(qux Militaires, parla 
Marine française • i ,mr la Marine Royale Anglaise.

it& I» P tld ru de jEioutaixlo-teut:*» ses pmprictés, obtenir eu t>ou d'instants, 
avec faciülè. un uiTei décisif uvouia moindra quantité possible de “ 
m«'di'*.irii"r:t, voilji i v j r> ’••ni'• «pie M.; Rivf«dl«it n résolu delà*

••'militer.* lu p!ii> h m . e:.*. ‘ \. IJOl'OUARDAT,— [Annuaire
dr lu iheyapeuti juc, I8t;8, rp. 203. ] ^

Eriycr Ui signa!tire rie nuire ; i! y n des contrefacteurs.
l'a ris 5 rue Yioilèj-'lu-Tmnple. -Dans toutes te» pharmacies pour le détail.

■w»* -n*.**

m BOYYEAÜ I j AFFECTE! JR.
CE SIlïOP végoliil tlépumlil*, .seul approuve et garanti véritable 

par la «signature G VU A V DEAU-SÀINT-GERVAIS, est bien 
supérieur au Sirop de »Sa]>o])areillo et à l bnlure do potassium. II est 
recommande par tous les médecins de tous les pays pour guérir, sans 
mercure, les vices du sang tels que dartres, scrofule, engorgements, 
ulcères, gales anciennes, rhumatismes et les maladies contagieuses 
nouvelles et v anciennes. (Vnrnnc dépuratif puissant, il détruit les 
accidents occasionnés par le mercure et aide la nature à s’en débar­
rasser. ainsi que de l’iode quand on en a trop pris.

Dépôt :—Du. CriRAUDE.YU. Si. G errais, No. 12, rue Jtieher, Paris, et à 
Québec, Musson & Cie.

Québec. 21 Février 1873- -lan-ifsun
•

XKVikW IN
Fruit laxatif »t rafralohlssaut

CONTRB

CONSTIPXTl°v
le» hémorrlioïdcrt et lu mlgrnlno
Contrairem^ut à tous les purgatif» connu» 

qui irritent et laissent après leur emploi une 
constipation plus reb lie, le T’aiiinr ratr.d- 
chitet retaMit la régularité des fonctions. 
GHILLQ1V, pharm. 25, r. de Ur,immont. Paris.

esa

Dans tous les cas de faibUsst. 
appauvrissement du sang, debdili 
produite par les conva'escenccs lon­
gues, les «cri ou le U avail MM. les 
Médecins recommandent générale­
ment ie Vin du ür Johakno, au 
quina, coca, extrait de viand ? t hyp o- 
pkosphitc, dans lequel une heureuse 
combinaison a réur.i les reconsti­
tuants les plus énergiques de !a ma­
tière médicale, tout en teurconser­
vant Icuîs propriétés respective.

t q, rue de Laucry, Paris.

VÉRITABLE LE ROVI
du Docteur SIGHORET, seul Successeur.

rno «le Heine, 31, Paris.
Les Vosiinn et Poegàtih LE ROY, si

Kur la Guérison de toutes Ica Maladies caiftéot 
Itération des Rumeurs, sunt d’une sdmioislratiM 
facile, et avec de la persévérance daus le traiteReo 

(indiqué par la notice «m est »ûr d’arriver à inc 
guérison certaine.

Mais, i» cause dis n«)iuürruscs f «Isincatiou», exlg 
du véritable Li Itet. dout VLtùputti imprimée «h| 
noir, sur fowl «/ •<» oché dû jaune, porte le» »ifBB* 
turcs I.k Rot et la in cline, mon nom Sickout dam 
U r.\vi: même nu PAH8H, cl sur le bouchon une éU

quelle Jaune avec
TIMBilE SlCNOUT-PAAlê.l

Pour tout envoi 4e| 
bancs, sur Parte* 

Londres, ou r»çoii 7^6[ 
francs de médicameaU.1 
Envoyer ta valeur di 
la tettre de demande.

DOCTEUR-MÉDECIN 
ET PHARMACIEN

( l VG1ENIQUE Infaillibte ot preservative, I**1 
} î ^••'iite guérissant sans lui riou Adjoindre 'du** 
riiiventeurURor, 158, Boulevard Magenta, Pari», 
•t dsn» toute? te» pharmacies de l'uni ver».

Qnéb»», 2f Février 1871*—tan pmif

PATE & SIROP
DB

longs et onnuyeux.
Cetto entreprise est d’une immense importance 

pour la prospérité de Québec rt do Lévis. Elle 
a surtout sa raison d’ètre, puisque les domand«*s 
atiXf|Ui*Ucs la compagnie veut répondre existent, 
qu'elles «leviennent chaque anime plus pressai.-

• tes. cl qu’elles devront neeessairement se multi- ]
* plier xi mesure que progresseront les grands trn- 
i vaux et qui sont aujourd'hui en voie d'exécution.
1 La compagnie inaugurera ses opération» sous des 
(auspices tout particulièrement favorables; elle
sera an mesure avec un premier déboursé de ren­
contrer les manufacturiers do l’Ouest sur lo ter­

) min «te la competition. Lo bas prix «te ia main 
d’œuvre, lo? facilites d'expédition, l'économie 
sur te transport «le la matière imite, sont autant 
«l’avantage» en sa faveur.

L’ont reprise so recommande «Fello-môme nux 
ISTE DES DETTRivS restnnl dnns le Hnreaii ! listes, e| les nvunlnges <|U>II<' olfrent i«r- 
do Posie Jo Quebec, le 30 MAI 1873. | *««« I1;"' oux-mômes snus |U il suit besoin

• J «lo les développer nu long. Tons ceux «fin ont « 
cœur la prospérité «te Québec et de Lévis so j 
feront un devoir de souscrire lib ni h-mont

Le IUto d'actions est maintenant ouvert mu 
bureau de MM. JAMES McXIDER A CIP», ru» 
St. Pierre, liasse-Vil te. ,

CAR HIER, LAINE & Cie.

LIGNE DU ST. LAURENT ET 
DU SAGUENAY.

I^cttrcs ron Itcclamccw.

L
Si le? lettres suivantes ne sont pas retirées, 

tous SIX SEMAINES de coite daio, -lio seront 
envoyée? nu bureau des lettres mortes.

N. B.—Ceux «pii demanderont quelques-unes 
de ces lettres sont respectueusement prie? de 
demander •' Lettres annoncées. *’

Les numéros qui accompagnent quolques-un» 
des noms marquent lo nombre de lettres à la 
mémo adresse.

Québec, 30 Mai 1873.— lm 102

VENANT d’être reçuo par le Steamer DELTA 
un» nouvelle provision do Drogue? «*t Pro­

duits Chimiques purs, Médecines Brevetées, Par­
fumerie», Brosses à Cheveux, à Dent?, h Ongle» 
et à Barbe, Eau de Cologne véritable do Farina. 
Extrait de vitnde de Liobiç, Biscuits Charcoal 
de Bragg, Nourriture do Ltcbig et Ridge pour 
Enfante, Magnifiques Epongos de Turquie, etc.

JOHN E. BURKE. 
Place du Marché do'ln Haute-Y i 1 ie. 

Québec, fi Juin 1873 —3f 109

La Caisse (TÉconomie Notre-Dame
de Québec.

Àri»l, Antoine

Brunet, Rév. Ovide 
üelouin, Marie 
Bèdurd, Thomas

Cloutier. Onésime 
Collin. Séraphin»

Dérocher, Sévère

Gethens, E. B.
Gæranl, L.

Kallenie, Dain»

Lemieux, Joseph 
L’Ecuyer, J. D. 11^

Marton, Edouard 
Morin, Louis

Obliire, Ftrdinaad

Pecock, K.

Roy, Napoléon 
Roberge, L. P.

SL Arnaud, Jean

Trudcl, Veuvè F,
T» i Hardi ns, Napoléon

Verreau, Edouard.

B
Bernier, C, C,
Benudet, J. C.

.Bcllcau, T. écr., avocat. ! 
G

Côté, Raphael 
Couture, Jac»fne*»

D
Drolet, Fran«;m>

G
Galin, Ignace 
Gaugteau, Mme EJ 

IC

L
Lepage, Belle. Lue»

NOUVELLES

MARCHANDISES
SECHES

CODEINE DE lîEUTIlfc
Préconisés par tous les médecins 

contre les RHUMES, CATARRHES 
et TOUTES LES IRRITA­

TIONS DE POITRINE.
Y. fî. — Le Sirop de Codeiae qui 

a mérité Vhonneur lien rare parmi 
les médicaments nouveaux d'être en­
registré comme v.n des médicaments 
officiels de l'empire français, sc dis- 
pense de tout éloge.

AVIS.—A cause des nombreuses 
falsifications qu’a suscité l’heureux 
résultat du Sirop et PAte do Bcrtbé» 
nous sommes xurcés de rappeler 
que ces médica­
ments ei juste­
ment estimés se 
vendent seule­
ment en boites 
et flacons por­
tant la signa­
ture ci-contro.
Dôpot général : îi Paris, 24, rue 

des Ecoles, et dans toutes les 
Pharmacies.

Michel, Jean 
Minor, S. H.

—cmr—

LE ROSSIGNOL et DAVIDSON, 
No. 10, lin* Faubonr-y St. J***.

—KT-
X» i, «OTB DU PASSAGE, TILLS DB LÈTIB

U
O

P

Roussel, L. 
Roy, Th».

S
St. Jean. Brun»ati

T
Talmafio, NT mi

0MT re»*u au-dessu? de 10® Caisses de NOU­
VELLES MARCHANDISES SÈCHES, «Al­

iénant co qu'il y a d» plus beau, de plus rare et 
d» luoilleur marche ù Québec, ayant été acheté 
daa? U» meilleures maison? «i’Eurap».

SATOIR :
ggg**l2rap» et Tweeds, Casimiras, Tweeds du 

Haut-Canada, Alpaca, Cobourg,J'uramata, Bara- 
tliea, Drap de Metz pour deuil, Etoffe? h Robe?, 
Cotons jaune? simple et double, Indienne», Shir­
ting, Soi»? noire glacée et gros grain. Soie dt cou­
leur?, Parapluie? pour dames ot messieurs, Paras- 
sols Marcel frappe et piqué, Ganta, Bas, Cravat- 
tes en ?oie pour hommes, un grand assortiment 
de Manchettes et ('ois brodé», Fleurs, Plume* et 
un» grande variété d’autre» ettet? trop leag » 
énumérer.

hotogTc
—HT—

DA GU ER ROT Y P US SUR ZINC. 

Grande Réduction dans les i’rix. 

PU OTOG R A PMI ES,
iff) rents par duii/.Hine

QUATRE COPIES SUR ZINC.
Pour 2* rente.

NEUF COPIES, poui M) cente.

LE BEAU VAPEUR DE PREMIERE CLASH

" Si. Lawrence,'’
CA PT. CHABOT,

Fertira tous le? MARDIS, à MU^I.psar

IMMOU SK I. ’
Arrêtant à Murrey Bay ot Kiriêre-du-Louf.

\u retour, 1e vapeur laissera Himouski, 1« 
MERCREDIS, a MIDI, et nrrêiara anx portt» 
intermédiaires et arrivera d» benm h»ur» la 
Québec JEUDI MATIN.

—r.r—
Tou» te? TE.YDREDIS, à 7 heures A. II., p<*r

CHICOUTIMI,
Arre'unt à Murray Bay, Rivière du Lonp, Tadaui- 

fsc et Baie de? lia 1 !Jn !

LE TAPEUR RE PREMIERE fîLAWE

C L Y U JE,
CA PT. LECOÜHS,

Partira «lu Quai St. André, tous les MERCRE­
DIS et SAMEDIS, à 7 heure? A. M., pour 

K A MOURASKA, arrêtant à Baie 6t.
Paul, Eboulements, Murray Bay at 

St. Denis.
Au retour il partira da Ktinouraska, fana la? 

Lundis «t Jeudis Matin, et arrêtera aux 
place».

Billets de passage, à rendre,'et cibiiet laeu- 
i>r- au n. S, rue Sous-le-Port, par M. Ja«b» 
Sikvewson, quai Napoléon ; et au bureau d»? 
Billet», vis-à-ris à l’IIôtel St. Louis, rua St. 
l.oui?, et ait bureau «pmi St. André.

A. GABOURT,
Sec. de la Ccmp. des Remorq. 6t. Lauraat 

Quebec, 2t Mai 1173. 14

Bureau da Posta de Québec, 
30 mai 1873.—31'

I\ G. 11UOT, 
Maitre de Poste.

105

L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE des 
Actionnaires do cetto Bariquo aura lieu, 

LUNDI, lo 16 du courant, en son Bureau, Ru# 
Bt. Jeau, Haute-Ville, à 7J heures du soir.

Par ordre, .
F. U. A. VEZINA,

. Secrétaire-Trtsciisr.
Qnéfe#*) fi /nia I873.^5f 110

DEPARTEMENT JES DOUANES.
Ottawa, Jnin, 1873.

L’ESCOMPTE AUTORISÉ sur les ENTOIS 
AMERICAINS, jusqu’à nouvel ordre, sein da

IS pour corn R g M BOucBETTE,

Commissaire dos Douane?. 
L’avis ci-dessus est 1# soul oui devra jmraitre 

daus tos journaux autorisés à te publier.
Québec, î Juin, 1871. tfi

ÎOfi don/.. C.hapcnux de Pailla, ce qn'il y 
a de plus nouveau a Quebec et c» qu’il y a é, 
plu» rare en Garniture?, tel? que Crêpe «i» Paris 
Crin# Paisse, Soi» cordée, Point. Gr»nA«Iiae, Gare 
d» ^ele. ete.

fcUat snécia’ité de Soie Noir» Gro? Grain à 
7? fid valant fis fid et à ,5? valant fi? fld. d’autre? 
d» Couleur? pour robe? à 5? fid valant 7? fid.

160 pièces d» Coton Jaune, à ?d valant f*d.

Chapeaux et Manteaux fait? à ordre dans 
les meilleurs goûts ot les dernières façon? ayant 
dans chaque département de? personnes exj»tî- 
mentée?.

LE ROSSIGNOL et DAVIDSON.
Qaébee, b Mai 1873.— tm S2
£ 4 JOUto. Agents demande?.

ti)t) ix tP/51/Toutes tes classe? d’ouvriers, cl» 
lTuu ou l'autre sexe, jeunes ou vieux, font plus 
d’argent en travaillant pour nous dans tes heures 
de loisir, ou autre temps, qu’à aucun autre 
ouvrage. Details gratis.

S’adresser à
». STINSON à CIE , 

Portland, Maine.
Qu#h<*c. h Mai I878,rr-t an tfi

M. ELL1SSON, ci-d want arti>.« «-he-: M. Beau­
mont, ii m. Rocîi. est entre *i\ societo avec. 

M. MORIN, et il? ont inlenlten 'te sout« nir i é- 
tablirsement dans tout '? «es branches au

No. 'lû, Rtie S1. Jean, lia utc- Ville. Québec,
Dans le? appariement? dêrnièremen! occupés 

jxar M. M BARS.
Tout ouvrage exécute dans h* meil­

leur *tylc.
Québec, 12 Mai 1373.— iro

ÏÏQÏÏÏMÏÏOl
?î

• \ • - ; -t .* Ç Uf.m
. . : nue à

ayaut no.nme suidic 
;v'la dite • npa jni >.

■ r. !»•? n ancicta de 
•ur.. nts Agricoles ri*
* UN MOISd» cetto 
Hinatioi * directes ou

7 A ( ampr.gnie d I;u!
1 j lj>e, à une ieu. . .i - 
Québec, le 15 M. i LS> 
pour liqui.ter les .iï1 tiiv 
jo notifie, par te? } •;
in «lit' LtAioprgui*' «i 1 
Québec,’ da me fournir
date, de? nais «te te u • 
indirecte».

Et. je notin' 1 * *1 -bitcur» 
d'avoir à payor «• tt . e r 
sans qui «te-!» prv **j«lur
«•outre eux.

it. PAMPHILE VALLEE, N. P..
Syiulia,

No. t L rue St. t terre. Bîsse-Yilte. 
Qaékca, 21 Mai lS7A. — m

' li Compagnie 
nidiii:', imuié<Uatonient, 
i-,i/iaires * «ont prisas

TKA.VEKSE DU GllAND-TROlîO.
U vapeur ST. GEORGE, tera ?#? voyagw, 

jusqu’à nouvel avis comme suit :

T U?FTfU OfRRRC.

A. M
7.00

8.30 A. M.—Train de la 
malle de la Rivicre- 
«Iti Loup d train mix­
te pour Rich mon I.

10.00
12.00
P. M.
2.00
3.30
5.30

7.30 P. M.—Train delà 
malle pour Montréal 
et l’Ouest.

i.\t??EiiA etnm-tÉrre.

A. M.
7.30

0.15 A. M.—Train de la 
malle da Montréal at 
do l’Ouest.

It.OO

i P. M.
1.00

2.45 P. M.—Train mixte 
d» Richmond.

4.15 P. M.—Train da la 
ms lie da la Rivière» 
du-Loup.

6.30

Vovages intermédiaires pour 1» fret.
Pour plus amples information», s’adresser «L 

Bureau d» la Compagnie des Remorqueur* €n 
St. Laurent, Quai St. André.

A. •AlOURY,

Quêba», 19 Avril lfiT3.

707617
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EBEC, BOSTON
BT

m
THA.TBT ABRftGK PAH LE

de Fer
DES RIVIERES

CONNECTICUT et PASSUMPSIC
l ET DE LA
* VALLEE DE MASSAWIPPI,£ • •
|ie ralliant au Grand-Tronc, à 

Sherbrooke, P. Q.

Le Trajet à New-York et aux autres points du 
Sud. abrégé de 70 milles.

Le Trajet à Boston et à tous les autres points de 
l'Est, abrégé de 20 milles.

I«a plus courte et la plus chirmanle route à 
NEWPORT, Vt., St. JOHNSBURRY, Vt.
PLYMOUTH, N. U. CONCORD, N. U.
NASHUA, N. 11. MANCHESTER, N. R
BELLOWS FALLS, Vt LOWELL, Mass.
FITCHBURG, Mass. WORCESTER, Mass. 
SPRINGFIELD, Mass. HARTFORD. Conn. 
PROVIDENCE, R.-I. FALL RIVER.
BOSTON, NEW-YORK.
PHILADELPHIA. BALTIMORE.

WASHING! ON.
Et tous les principaux points des Etats 4de F Est, 

du Sud-Est et du Sud.

EXPOSITION UNIVERSELLE RE 145»
■ COâlLLK DK I- CLAIM

A LF. LABAR&AQDB i C"
if «, J

■ i ‘ ' i11 fl J; | k

QUIIIUI UIAlliÇDl
f APPDOUVÉ PAR L'ACADtfllI IDKMALI OS mAdCCINC OE PARIS

I

♦ if nM'r w •>. r ■ r p r : • r: *•' • 
•- p iG • Z tj, FU tf l»./ *-»:* r Ki(*i i»i£.w

• m» GLUhi.'.

LAMPES A PATENTES DE
IVES.

Les meilleures lampes dont on ait jamais fait 
usage. On peut les allumer, les remplir d’huile 
sans déplacer le globe, l’abat-jour ou 1a chemi­
née.
ON VIENT DE RECEVOIR UN ASSORTIMENT COMPLET DK

Lampes pour salle à diner, salon, bibliothèque 
et corridor.

Appareils de Lampes à patente.
Lampes de table en bronze.
Lamj>es Barring avec réflecteurs, avec tontes 

les améliorations les plus récentes en fait de brû­
leurs et attaches.

Abats-jour en porcelaine dorée. * __
Les célèbres Abats-jour pliant, et ÀbaU-jeur 

de papier. 1 M
Cheminées qui résistent au feu.

En vente chez
McCAGHEY, DOLBEC A CIR.,

24 et 25, rue St. Paul.

MtJX TRAINS EXPRES MARCHENT TOUS LES JOURS 
TRAIN DE LA MALI E.

Laisse Pointe Lévis S.30 
P. M.
Sherbrooke à 4.50
ÎT

Arriva à Boston à G. 15
P. M.

Arrive à Springfield à 
6.50^. M.

Arrive à New-York à 
J 11.20 P. M.

TRAIN EXPRES.
Laisse Sherbrooke 5.00 

P. M.
** Sherbrooke à 7 b. 

P. M.
Arrive a Boston h 8.35 

A. M.
Arrive à Springtteld à 

6.30 A. M.
Arrive à New-York à 

12.20 P. M.

NOUVEL ARRANGEMENT.
UN Char Dortoir et Salon Pullman a été 

réaemment placé sur la ligne entre Sherbrooke 
at Boston.

C*est la meilleure ligne à suivre pour les fa­
milles allant aux Etats-Unis.

Billets de seconde classe à Boston, New York,
•tô. .

Bureau à Boston, No. 87, me Washington. 
Prix de passage aussi bas que sur aucune autre

TS» bagages sont tiquetés (cheques) pour tous 
lit principaux points du trajet. *

Pour l'obtention do billets pour le voyage com­
plet et de toutes les informations concernant les 
passagers, le fret et le trallic, s’adresser au Bureau 
de^ta Compagnie à Québec, rue St. Louis, en face 
de l'hôtel Si. Louis.
N. P. LOVERING, jr., L. W. PALMER, 

Agent Gen. des Billets. Surintendant.

BUREAU DES BILLETS.
POUR TOUS LES POINTS DES ETATS-UNIS

Kue St. Louis,
Vis-a-vis, CHotel St. Louis.

GUSTAVE LEVE, 
Agent à Québec.

Québec, 27 Novembre 1872.

PORCELAINE DE SEVRES.
VENANT D'ÊTRE ItEl’.US :m

Services è Déjeuner,
Sendees à Diner,

Services à Dessert,
Seivices île Chambre*

Services à Thé,
Services à Café,

Moutardiers et
Saucier»,

Ku vente chez
McCAGHEY, DOLBEC A CIE.,

24 et 25, rue St. Paul.

LIGNE ALLAN.
&«• fnti at avec U gouvernement du Canada povr U

tranepori de» Malle*
CAÎTAWENNj.S ET DES ETATS-UNIS.

1873—Arrangements d’Eté—1873

CETTE LIGNE se compose des puissants stea­
mers en fer de première classe suivants, bâtis 

sur le Clyde, à double engins :
SARDINIAN.......................4200 En construction.
CIRCASSIAN.................... 3400 Capt. J. Wylie.
POLYNESIAN...................4200 Capt R. Brown.
SARMATIAN.....................3G00 Capt A. Aird.
SCANDINAVIAN...............3000 Lt. Smith, RNR.
PRUSSIAN..................... 3000 Lt Dutton. RNR.
AUSTRIAN.........................-700 Capt J. Ritchie.
NESTOR IAN..................... 2700 Capt Watts.
MORAVIAN....................... 2650 Capt J Graham.
PERUVIAN.........................2000 Capt Richardson
CASPIAN............................ 3200 Capt Barclay
HIBERNIAN....................... 3434 Lt Archer, RNR.
MANITOBAN..................... 3400 Capt Hugh Wylia
CANADIAN........................3000 Capt McKenzie
NOVA SCOTIAN................2300 Capt Grange
NORTH AMERICAN-...... 1784 Capt J Miller
CORINTHIAN.....................2400 Capt Jas Scott
ACADIAN............................ 1350 Capt Wilson
ST. DAVID......................... 1650 Capt E Scott
AT. ANDREW................... 1432 Capt A Woods
ST. PATRICK.....................1207 Capt Stephen
NEWFOUNDLAND..........1500 Capt Mylius

LES VAPEURS DE LA LIGNE DE LA
MALLE DE LIVERPOOL.

[Partant de LIVERPOOL tous les JEUDIS et 
de QUÉBEC, tous les SAMEDIS, arrêtant à 
Loch Foyle pour recevoir à bord et débarquer 
le» Malles et les Passagers allaut en Irlande et 
se Ecosse ou en venant] partiront comme suit:

DE QUÉBEC :
Samedi, Mai, 1873.

SCANDINAVIAN...............« 31 *•
POLYNESIAN.................... ** 7 juin**
HIBERNIAN........................ ** 14 “ “
PRUSSIAN-....................... “ 21 “ “

Prix du Passage de Québec:
Chambre ----- $70 ou $80. 
Entrepont- - - - - $25.

LES VAPEURS DE LA
LIGNE DE GLASGOW

[Partant de GLASGOW, tousles MARDIS et 
4e QUÉBEC tous les JEUDIS] partiront de Qué- 
bee comme suit :

ST. PATRICK..............le ou vers le 8 Mai
MAN1TOBIAN.............. ** “ 10 “
CORINTHIAN.............. “ “ 30 “

Prix du Passage de Québec :
Cabine..................................... $60.00

_ Intermédiaires........................ 40.00
Entrepont...............................  24 00

Oa ne peut retenir de chambres si on ae paye
d’avinee.

Il y Aura dans chaque navire un médecin expé­
rimenté.

Cn vapeur avec les malles et les passagers 
Mur Iff StMRWC» de la Malle de Liverpool la is- 
servie Quai Napoléon chaque SAMEDI MATIN, 

WMVF HEURES précises.
nias Amples informations s’adresser à 

ALLàXfe SAB A- Cm, AmpT.

JOUETS EN PORCELAINE,
SERVICE A THÉ, grand assortiment.

VERRERIE
Patrons unique et Chaste Fern, Carafes, Ciu- 

ches à Claret, Cruches pour l’eau, Gobe- j 
lets, Verres, Bouteilles à Champagnes, 

à Xérès, O’Porto, Claret, et pour 
l’eau, Vases, Finger, Bowls,

Etc., Etc., Etc.

CIIEMINÉES~DE LAMPE.
9000 Douzaines assorties.

En vente chez
McCAGHEY, DOLBEC à CIE.,

Ey l _ ^ .

m

TAPIS TAPISSERI E.
UN MAGNIFIQUE CHOIX DR

TAPIS TAPISSERIE
—F.T DK—

Toile circe anglaise pour parqueta, 
TAPIS DE FEUTRE, Etc., Etc.

En vente à des prix très réduits chez
JOS. HAMEL et FRERES,

Rue bous-le-Fort.
Québec, 7 Mai 1873. 1 1

■ - - -       1  1~1 ~ | T.
ORNEMENTS D’ÉGLISES.

Venant d'étre reçus :
Chasubles,
Chapes,
Dais,
Croix damassées pour Chasubles,
Frange et Galon d’argent,
Frange et Galon d’or,
Frange et Galon de soie,
Glands et Dentelle d’or et d’argeet,
Dentelle et Bas d’Aube,
Glands d’Aubo,
Moire antique pour ornements,
Soie damassée.
Damas de soie et de laine pour rideaux, 
Toile fine, etc., etc., etc.

En vente chez
JOS. nAMEL et FRERES, 

Rue 8ous-le-Fert.
Québee, 7 Mai 1873. tt

AUX ACTIONNAIRES DE LA

BANQUE NATIONALE.

ô CAISSES ARGENTERIE,
CONTENANT :

Urnes pour la glace, bordées en-porcelaine,) 
Huiliers, [avec clochette.]

Huiliers, (avec Bols à fruits.)
Plateaux, de Itl à 20 pouces, 

Beurriers, 20 dilWenls patron», 
Paniers au Pain, 

Porte-Liqueurs,
Porte-Marinades.

Gobelets.
En rente chez

McCAGHEY. DOLBEC A CIE.

Le Qsilniua Lâham|u 1
est un vin éminemment tonique 
et fébrifuge, destiné à remplacer 
toutes let autres préparations de 
quinquina.

les vint de quinquina ordi­
nairement employés en méde­
cine se préparent avec des écor­
ces de quinquina dont la richesse 
en principes actifs est extrême­
ment variable ; de plus en raison 
de leur mode de préparation ces 
vins ne contiennent que des tra­
ces de principes actifs.

le Quinium Labarraqne,
approuvé par l’Académie de mé­
decine, const il ne au contraire, 
un médicament de composition

'-1 riche cn principes
sur lequel les médecins 

cl les malades peuvent toujours 
t miipler.

AG-ENTSjSPECmX

Le Oiduium IaXi bar raque
prescrit aver, succès aux per­

sonnes faibles el débilitées soit 
par diverses causes d’affaiblis­
sement, soit par suite de mala­
dies; aux adolescents fatigués 
par une croissance trop rapide; 
aux jeunes filles qui ont de la 
peine à se former et h sc déve­
lopper; aux femmes en couches 
et aux vieillards épuisés par Kâgc 
ou la maladie. C’est le meilleur 
préservatif des fièvres.

Dans les cas de chlorose, ané­
mie, pèles couleurs, ce vin est 
un puissant auxilliairc des fer­
rugineux. Asbocîô par exemple 
aux pilules de Vallet il produit 
des effets remarquables par la 
rapidité de son action

LE CANADA :

DEVINS & BOLTON.—V \ H!{H GRAVEL, Montreal.—Ed
GIROUX, Québec.

>- t ••

GOUDRON IE GUTOT
UQUEUM CONCENTRÉ* CT TlTeft

H. r»?iy»*i est parvenu il enlever au goudron 
»t»n ârïvié el son amertume innîpjif rutldcs 
et à le ren in* irés-^iuL’h'iMni 4 profit 
cette heureuse dér.ourti :e. 1 prépare une
liqueur concentra de goudron, qui, meus un 
petit volume, contient une grande proportion 
de principes actifs.

l e Goodr«a de €»ttyoi s d ne (oit* 1rs 
•vantages de l'eau de goudron nrdinaiie, 
sans en avoir les inconvénients. 11 suihl dVn 
verser une cuillerée à café dans un terre

! d’eau pour r.t î«»nir à l'instant tm Terr# 
dVicelîrnle eau Je .mu iron snn* goût 
désagréable. Chacun peut ainsi préparer *ot- 
niêiiie .‘■on eau de gnudrert au mornen! du 
be fin, ce qui offre économie Je temps, ùt- 

| ciblé de transport et évite le maniement xi 
dêaagré.ihlc du gn»id-oii.

Le G**a:'r«m .le ‘.n»oi remplace stee 
avantage bien des tisanes plus on moirv 
inertes, dans les cas de rhumes, bronchites, 
toux, catarrhes.

Statuette* de Paros et Bustes.
En grande variété et sujets rares.

EN VENTE CHEZ
Mcf’aghey, Bol bec A C’If,

Salles où l’on montre les articles,
No. 24 et 25, Rue Saint-Paul, (juéhec. 

Québec, 9 Mut 1573. 15

4e Sbjm est csj»p:oyé avec le plus grand succès dans les maladie#

LIS COiSiÜèi. — Une cuillerée à café pour un verre d‘eau9 ou deux nlilUrét» à
bouche par bouteille :

BRONCHITES 
CATARRHE OE LA VESSII

RHUMES
TOUX OPINIATRE 

IRRITATION D£ POiTRlRI 
COO UElUC H c

r? i.rrr;n^s. Ligueur pure ou dcinluc •Tun pert d'füWi
AFFECT IUf- UE i A PEAU 

G E :'.l A O GfcAlSÜfiS 
M A L À i. i £ S nu • Gin CHEYEUI

Eil L^JKCTIO.NiS. — Une partie de lig * t cl quatre d'eau(
ÉC’JIMEffiENTS ANCIENS OU RÉCENTS 

CAT A n E H E OE LA VESSIE

K)

Le Oandnn { i ytït a été expérimenté avec tm véritable succès dons 
les pn» r-* ^ l)L •* •• •* stance, de Helgnpie et d'Espagne. Il a été reconnu 
que, /" te-"- - r . I roii'titue /u boisson In plus hygiénique, et surtout 
païuüni lié i é *>»r ('ne i»*tnu i -n «cea:npagne, chaque flacon.

î'm da iis «'oa : 2 frsr.ci
0

AGENTS SPECIAUX POUR LE CANADA:

DEVINS k BOLTON,—FABRE k GRAVEL, Montréal.—ED. GIROUX. Québec.

*■ — •• . •• .» ;

VTIUTABLE REMEDK l.E ROY
Du Doctotir Dlgnond, soûl successeur, 

rue de Seine, 51, PARIS.

vt DEJEUNERS
DES

&

» /r mm Vo-
r et

. PüUCATlF 
LE BOY tl 

r connus pour la 
r guérison des ma­
ladies causés par 

r 'altération des nu­
r meurs, sont d'une ad­
ministration facile, et

S XJ Xavoc do ia Persévérance
J V /dans la traltoment (indiqué 
^ Xn** I» notico) on est sûr d’ar-

. à uno guérison certaine, 
fis, 4 cause des fhlsiflcatlons, 

r ger du véritable La Roy, dont 
l'Etiquette gulllochée, Imprimée 

r ûir sur fond Jaune, porte la signât 
tuer LE ROY et la mienne, et mon 

nom 8IGN0SBT dans la pâle même du 
papier, etsur le bouohon une étiquette Jaune 
avec le Tarons dü couvemement feançais.

Pour tout envol de 500 frs. 
acceptable sur Paris ou Lon­
dres, on accorde la plus forte 
remise; dans ce cas, Il Haut SIGN9RET. 
renvoyer la valeur dans la 
lettre de demande.

' Agents généraux pour te Canada : 
FABRE 4 BRAVE L, 4 Montréal.

hartng.

ENFANTS.
•

Pour fortifier les enfanta at les 
personnes faibles de la poitrine on 
atteintes d’Anbxib et de Chloroob, 
la meilleur et le plus agréable déjeu­
ner est le

RACABOUT DES ARABES
ni

DELAHQREEIERf
Rue Richelieu, 26.

Agents généraux pour le Canada :
FABRE bt GRAVEL, 4 Montréal. 

Qeéboe, < sapt 1472.

LE soussigné désirerait acheter quelque» parts 
de la Banque Nationale, de l’émission du 28 

mars 187?.
.r. D. BKJOTÜEAU:

#■£)■£ tt ¥§éii8«.

1AAOUARTS DE HARENGS DU LABRA- 
1UU DOR, No. 1.

50 Quarts de Hareng Caratpict, 1ère qualité, 
A vendre par .

J. B. RENAUD, 
il 28 Ruo 8t. paul.

SIROP PECTOBAIt ST PATE
do NAFÉ PmiWPlE»,

. -, • . '

Paris, 26,’Tue Richelieu,
50 dos principaux Médecins de Paris ont 

constaté leur puissante efficacité contre les 
toux, grippe, coquoluche, irritation de poi­
trine et do la gorge, etc.

Agents généraux pour le Canada :
et G R A V E L, 4 Montréal. 

C sopt. 1872.

A VENDRE.

r<tt>!i»aa liMtiquaiit Fbeare Am 
départ tira Mit lira.

Bureau de Poste, Quftuec, Mai l«73. SEMEUSE
Dut. M ALLEE.

A. M.
9.00

9.001

p- M ONTAHIO.
Ottawa, |»ar cheinia de t>i 

(fl)
Province d'Ontario, 

stUflBEO.
9.4 h

9.45

9.00

québee, UJEéjurebfe 14
QUELQUES PARTS dans la Compagaie d*A8 

SUR ANGE DE QUÉBBO.
Fî D. BReUQdiAVÇ

SUR ANGE DE 

QuévHie, 2V Mars I8T5.

8.30

8.30

9.00

8.00

4.45

4.45

8.00

9.00

8.00

8.00

8.00

8.00

10.00

10.09

10.00

10.00

Arthahaska et Tteie-Rl 
vi4ï*es, p«r chetnin.de 
frr, Sherbrooke, Len- 
nexville, Island Pond, 
Township de l’Est et 

R Ich mond jusqu’AM on t- 
réal, par ehomin de fer,
tous les jours (a).........

Cite do Montréal; par che­
min do fer, cl l’ouest
tous Ins jours (j).....

Leeds, Mngantic, tons les 
Jours (o).

8aint-Gili*s et St. Sylves 
tro, mardi, jeudi el sa 
modi, (a)...... .. ........

Rivièro-du-Loup, nar che­
min dn foret l’Est, tous 
les iours [b)............. .

• l
MALLES LOCALES, j 

Saiiit-Anselinn et le com-] 
té de Dorchester tens
lesjonr»......................

Beaumont ni Si. Michel.
tous les jours...............

3.00terfnvUlo et Lnuzon, doux
fois par jonr..................

Levis, deux fois par joar.
4.30 Quéhce-Sud, dnnx fois

par jour.........................
Sainte-Marie, et#., comté 

deBetuee.tons les jours 
3.001 New Liverpool el Saint- 

Jean Ghrysostômo déni
fais par jour.................

cillery Gove ......m.........
2.30 Sjioncer Cove, deux foié

par jour..... . • • • ••• •
St. Sauveur et St. Roch 

trois fois par jours......

Bergerville et Gap Ronge 
Rive Sud (Ouest) Saint- 

Nicolas, jnsqn’à Bécan-
conr, tons les jours.....

Rive Nord, (Ouest), Bte. 
Foye jusqu'à T.Rivièrts 
par terre, tous les jonr» 

Rive Nord (Est), Beau- 
port, Mnrray Bay, Ghi- 
•oetimi, lo mardi, jeudi 
et d i manche .m ... m .......«

Murray Baie, St. Urbain, 
Kboulemnnts, Baie St. 
Haul et Tadoussac par 
in vapeur Clyde tous 1»*^ 
mardis *1 vendredis (c). 

Beau port «t Sault Mont­
morency, les lundi s. 
mercredis et vendredis 

I le d’Orléans, lundi, mer­
credi, vendredi .........

Bourg Louis, 8t. Ray­
mond. Pont Rouge,Sle. 
Catherine,tous losjours 

V&lcartiercll«uralle,mer­
credi et samedi........

4.45 Laval et I»ac Bcauport,
mardi cl vendredi.....

Charlcsbourg, mardi, mer­
credi, vendrai i ot sa­
medi..............................

Stoncliam, samedi...........

BAIE DES CHALEURS.

4.45 Comte da Bonaventnre, 
jusqu’à Taspébiac, tous 
If6 j^uii s.....................

Do Paspébiac k Percé, et 
Bassin de Gaspé, trois 
fois par semaine, lundi,
mercredi et samedi......

Bassin de Gaspé, comtés 
do Bonavunlure, Dal- 
housie, Chatham, 
Campbelltown etc, par 
les vapours de la Com- 

nie du Golfe tous 
es mardis..................

Ciotm,

A. M. 1

4.06

4.44

6.44

6.40

PATENTEE
POUR LA SEMENCE DE ULÉ, AVOINE 

CHANVRE, ORGE, SEIGLE, SA H 
RAS1N, MIL, LIN,

7.94

8.30
8.30

8.00

11.00

8.30
8.00

8.00

5.00
11.00

7.30

C

9.41

11.00

1.54

4.39
4.30

9.04

mm-

4.30

2.39

4.09

2.39

4 69

6 00 
11.00

fl 00

2 0

2 09

4 00 

2 00

2 00 
2 00

7.30

30

Provinces Maritimes. 
Partir Septentrional# du 

Nouveau - Brunswick, 
Edmunston, Woodstock 
par terre, tous los jour» 

N ou veau-Brunswick, Fre­
dericton, St. Jean, Ile 
du P. E., cl Nouvelle- 
Ecosse, pnr le chemin 
defer, viâ Is.and Pond,
tous les jours ..............

Terrcnouve et Bermuda 
W. I., est comprise 
dans chaque malle pour 
IIolifaN, cl’où uno malle 
est oxpédiée à l’arrivée 
des vapeurs Inman ve­
nant de New-York-....

1.90

a nias,
peuvait semer sur un espace de quutreVi luit acres 
per heure, au pus ordinaire, jetant 'la semante 
sur une étendue de quarante pieds.

--------oOo--------
HACIIIXL A LIILVAL

p#nvant semer, nu pas ordinaire d’un cheval, 
sur nno longueur de dix à quinze Acres pai heure.

--------oOo---------
Ii€ machine n bras peut semer au pas ordinaire, 

sur un espace de quinze à huit Acres par heure. 
Le supériorité reconnue de ucs machines sut tou­
tes les autres les a déjà placées au premier rang 
parmi les instruments agricoles. L’usage a* ces 
machines épargne les quntre-cinquième du tra­
vail, et un tiers de lu semence. Uno personne 
qni n’est point liubituée u employée ces machinas, 
peut en user avec un succès complet.

Nous garantissons qu’elles donnent pariait* 
satisfaction. Elles paient leur coût en moins da 
temps quo tout autre instrument agricole cons­
truites solidement, elle dureront plusieurs années 
grâce à lin soin ordinaire.

D. H. GUODELL,
Seul manufacturier, 

Antrim, N. H

M. Léger IlrotiKseuii est agent à .Qué­
bec, pour lo vente do ces semeuses. Il donnera 
la direction pour l’emploi de ces insttruuicnts, aux 
•ultivatcurs qui la lui demanderont.

S’adresser au bureau du Courrier du Canada 
Québec, 27 Mai 1872. 1487.

Peinture de Carson,
PATRONISEK PAR

Les gouvernements Anglais, des Indes el 
Coloniaux par les compagnies de 

Chemin de Per et de Canaux,

1*0U R TOUTE ESPÈCE DK

TRAVAUX EXTERIEURS,
Uno expérience de TU ans nous prouve qu'elle 

surpasse toute autre peinture.

LA PEINTURE DE CARSON
Convient tout spécialement aux couvertures vu 

tôle, aux ponts, aux instruments aratoires aux 
voitures de toute sorte, aux portes, en un 

mot a tous les objets exposés aux 
intempéries de Pair.

IL est constaté que son application nous écono­
mise 50 par cent, tant par son bon marché que 

par ba durCe, douille de toute autre peinture pro­
venant, des manufactures autres celle de CAR­
SON.

Tout ouvrier, mémo celui qui n’a pas lu bosse 
du métier peut l’employer.

TRADE MARK. TRADE MARK.

9.45j
ETATS-UNIS.

IBoston et New-York...—

8 90

«
INDBft OCCIDENTALES.

Lettres, oie., payées d’avance, voie! 
de New-York, sont expédiées tous* 
les jours à New-York, d’où lcsj 
Balles sont expédiées : :

Pour la Havane et les Indes Occiden­
tales, voie do la Havane, chaque 
jeudi P. M. Pour St. Thomas, les 
Indes Occidentales et le Brésil, le 
23 de chaque mois.........................

GRANDE BRETAGNE.
Par la ligne canadienne, vendredi (c) 
Par les vapeurs do la ligna Cunard 

viâ Boston los samedis....................

7.00

6.09

«ITtlCMI 
h ««NI 
LORDon

JrACTUniD

LOI* DON

CMTCaCD AT STATlONcns MMJ. AT IXAXIONXR* KAU«

Voici les Cou leurs*J
Blanches, couleurs d’ardoise, jaunâtre, da 

chêne otde plomb, Rouges, Brun pourpre, et vert 
bronzé, Plomb clair, 28s. Chocolat et Noir, Vert# 
et Bleues.

Huiles préparées pour l’Anti-Corrossion. 
Huiles, Thérebentine, Vernis, pour les ouvra 

ges d’intérieur et d’extérieur, manufacturés 
contre toute température, Brosses, etc.
LA PEINTURE DE CARSON
Pour éditices publics, maisons privées, Villas 

et pour toute espèce dn travaux on Briques, Pierre 
Compos, etc., délit toute compétition. C’est une 
peinture unique, et est la seule qui puisse résister 
aux ravons du soleil.

L’original ANTI-CORROSION est fabriqué 
seulement par

Waller Carson & ris, LoikIi cn.
A'IT’IO # Tout baril d’Anli-Coirosion qui ne A f 10 ! portera pas la marque do commerce 

ci-dessus est réputé contrefait.
Ces peintures et ces huiles sont empaquetées, 

d’une manière touta spéciale pour l’exportaiion 
Québec, 28 Octobre 1872.— 12m 1584

6.90

des malles pur 1*» chars ou torts
jusqu’à 6.30 l\M. 

b—4e 4o ouverts do 8.O0A.M.
e—Sac Supplémentaire......................... A9.30P.M.

Los lettres enregistrées doivont être disposées à 
la Poste 15 minutes avant la clôture de chaque 
malle.

Les boites aux lettres sur la rue seront visitées 
à 7.15 h. a. m., 10.30 a. m. 3.30 et 5.30 p. m.

P. G. IIUOT,

CONDITIONS
Dü

COURRIERJU CANADJI.
Prix de rAbonuement:

(Invariablement d'avance.)

Québse, 21 Mai 1878,

p

CANADA .—Un an.........................................f i.Ot#
do Six mois....................................... *2.00
de Trois mois.................................  j’^o

Mnitro dn pno*« I BTATS-UNIS D’AMERIQUE, 1 Un ni,........ ü’.UO
Maître do Poste. I NOUVELLE-ECOSSE,

,45? NOUVEAU BRUNSWICK, i Six mois .
î ANGLETERRE, f

•le J Trois mois.
FRANCE Un on......................50 Francs.

* do Six mois*...............25 ••
* do Trois mois...............15

3.00

2.0

<«

Ligne Montmorency, *szO J pour la
^**^**** l

LE vapeur “ TIGER, " Capt Bleuin.è cemmdn- 
etr le 19 da eourant, laissera le quai Eliot- 

André, tous les SAMEDIS aï MARDIS, peur Ste 
Anne de Beaupsé, arrêtant au Châtüau Ricber, h 
Ste. Famille et à St. Fraaçois.
,:rAu reunir, il leissera Ste. Anne, les LUNDIS 
et VENDREDIS, touchent eux mêmes lieux. ;

L’heare du départ sera réglée par la marée, i 
Pour plus emple information, s'adresser eu 

bureau de la Compagnie des Remorqueurs du 81.
Laurent, quai St. André.

Tarirdca Annonces.
Les annonces sont insérées aux condition*-

vantes, savoir :
Six lignos ot au-dessous................... 50 cents.
Pour chaque insertions subséquente I2J ••
“ w les annonces d’une plus grande ••temiuos 

seront insérées «i raison d*.* *S cculs, pnr ligne 
la première insertion, do 2 cents pour les 

nsertions subséquentes,
RECLAMES :—20 cents lu ligne.
Tout ce qui a rapport la redaction doit eue

adressé à

Gr. AMYOT, Rédacteur •cn-Chef.

A. DA
Mai I8T1.

SgSEL-

IMVKIMU pt rrm.ii. »*ak

Léirei* iiro ans nette»
Editeur-I hopriôtn ire,

No. S, RUE BUADE,
0U1ÏBEC

5593


